
 

Provivex pr CANADA,
District de Beaubarnois,

Dans Ia Cour de Circuit,
POUR LE DISTRICT DE BEACHARNOIS.

Mardi le Septième jour de Mai mil buit cent sui-
xante et un,

No, 1170

Présess:
L'Hox. M. Le Juar PoLsTTR,

William Cross, Marchand ci-devant de Durham
dnns te Distriet de Heautiernais, et mainte-
nant du village de Keauhsrnois, dit Distret.

Demandeur.
re.

Michael Rultivan,” cultivateur de la Paroisse de
St. Malachie, dit District,

défendeur.
1L ERT ORDONNÉ, sur la mation de MM. Le-

neane, Cassioy de Dunanceay, Avucats, du De-
awndeur, cn autant qu'il appert par le retour da
Danuse À. St, Amour, un des Muissiers de ta
Cour Supérieure pour le Bus-Canads résidant
dans le Distriet de Leanharnois écrit eur le Bref
de Sommation émiané eu cette cause, que lo Dé-
fendeur n laissé soudomicile on cette partie de ls
Province du Canada, ci-devant coustituant ln
Province du Bus-Cauada ct ne peut être trouvé
duns ce District de Beauharnols que le dit Dé-
fendenr par un avertissement à être deux fui
wird en langue française dans le papier nouvelle
de la Cité de Muntréal appelé Lu Minvrve” ct
deux fois cu langue anglaise dans le pupter tou
velle de la dite Cité de Montréal appelé * The
Pilot” notifié de comparaître devant cette Cour,
et là de répondre à la demande du dit Deman-
deur sous deux mois aprés le dernière insertion
de tel avertissement et sur le défaut du dit Dé-
fendeur de comparaître et de répondre à telle
demande duns la période susdite, it sera permis
au dit Demandeur de procéder à la preuve ct
Jugement comme dans une cause pur défaut.

L. BEAUDRY, G. CC.

   

15 jutu

PROVINCE DU CANADA,
District de >t. François
DANS LA COUR DK CIRCUIT POUR LE

DISTRICT DE ST, FRANÇOIS,
Le septieme jour de juin mil buit cent soixante-

el-un,

  

Present
L'Itouorable Enwaro Bnonr,

iNN
No. T4.
WRIGHT CHAMBERLIN,de la ville de Sher-

brooke, dans le district de St. Francois,
Maitre d'Iouel,

Demandeur.
- vs

MICHAEL CAROLL, dernidrement de In dite
ville de Sherbrooke, actuellement - résidant
u Toronto, dans le Haut-Canada, Conduc
teur de Lorytwotis+,

Défendeur,
et

LA COMPAGNIE DU CHEMIN DE FER DU
GRAND TRONC DU CANADY,

Tiers-Saisi.
IL EST ORDONNÉ, sur la motion en faveur

du Demandeur, qu'atteudu qu'il appert en cette
cause par fe rapport d'Alexander D. Burns, un
des Huissiers de In Cour Supérieure, pour le dis-
trict de St. François, que le Détendeur en evtte
cause à quitté son duiicile, dans le Has-Canadn,
et pe peut être trouvé dans le district de 5
François, et qu'il apport aussi qu'il a des prop
tés mobilières dans le Bas-t'unuda,—que par un
avertissement devant êlre deux fi: inére en
langue anglaise, dans le papier-nouvelles nppe-
té le * Sherbrooke Leader.” publié dana cette
langue, caus le dit district de St, François, et
deux fois cn langue feangnise, dans le papier
nouvelles appelé « Lu Minerve” publié dans cette
Inngne, dnus le distriet de Montrént, Ban-UCaun-
da,—soit notifié de paraitre et répondre à l'uc-
tion du Demaudenr, dans le délai ds deux mois,
de Ia dernière insertion du dit averlissement, «t
qu'a défaut de comparaître, 11 sers permis au dit
Demandeur de procéder au procés et jugenient
comme dans an cas de défient.

Signé
SHORT & MORRIS,

ue

  
  

  

  
  

  

ba juin -0i
 

 

Jardinier demandé.
ON A BÉSOIN INMEDIATEMENT d'ux bou

JARDINIRR canadien, qui sache bien cuitiver
tes leurs et qui pourra prendre soin d'un Jardio
potager Un demandera de bonnes recommande-
tions. S'adreaser nu huroau de © La Minerve”

Murtréal, G juin

 

AVIS AUX CONTRACTEURS.

On a hesvin à l'Asile mentionnée, (Anciennes

C'a-ernes) 50 cordes de bois, 25 cordes d'Erable

ot 25 cordes de Hôtre et Mérisier mêlé, qui de-

vront être livrées à dater du 28 juin courant, et
le tout devant être détivrée dans lespnre de 15
jours. Les Mouraissions se feront par lettre adres.
rie (feane de port) an Surintendant de l'Asile des

Allénés à St. Jean. On alevea marquer sur Veu-
seluppe de ia lettre « Noumiselon pour bois.”

No. 2.
AUX CHARRETIERS.

Conx qui désirent contracter pour le
tes Kitèts du Chemin de de St, Jean
en question, devront faire lenrs soumissions par

lettre, adrescée (frane de port) an Sarintendant

de V'Asile et marquer sur l'enveloppe de leur let-

tre

:

* Noumiasion pour transport.”
B.—les Charretiers seront responsables d

tont dommagr censé dana le transport.
—

No. 8.
Cenx qui venlent contracter pour du Lait, du

Pain bane, du Pain bis, de lu Visode fraiche,
Patatea ot Végétaux, le feront comme doivent
être Caîte les autres Notmistons, marquant sur
l'enveloppe de leur lettre ce pourquoi île désirent
rontracter.

Les partis contractantes detront se mppeler que
Tes contruts pour les différents articles mention-
nés, durcrent qu'en autant que le Hurintendant le
jugera à propos.
’ Robsalons ponr len Charretiers cesseront
le 12 juin, les autres le 20 juin 1861.

No. 4.
AUX PEINTRES.

Les Peintres qui roudrant contracter pour Peine

turer, Vitrer of Blanchir, à l'Asile mentionuée,

peuvent counaltre l'ouvrage speil y à à faire. en

ailaut cbes M. Scheffer, qui leur donuere toutes’

tea informations et qui reesvra leurs soumissions
pour le Snrinteudent.

—

No. § :

AUX CHARPFENTIERS.

Les Charpentiers désirant contracter pour le
réparationde Is Converlura de l’Adle, peuvent
le faire par lettre ndrexsée au Burintendant de
t'Auile. M. Seheffer monterra l'ouvrage qu'on dé-
ire b tre fair,

’ DR. HOWARD,
Sutintendant de l'Asile dre Aliéués,

» “1e, denn

 

   

 

  

  
  

 

  

 

Changement d'Heure de Depart.

COMPAGNIE DU RICHELIEU.

LIGNE QUOTIDIE NNE de 14 MALLE ROYALE
ENTER

MONTREAL ET QUEBEC,
RT

LIGNE REGULIERE
EXTRE

Montréal et tes Ports de Sorel, Trois-
Rivières, Chambly, T'errebonne,
L’Assomplion et autres Ports

intermédiaires.

, le DIX-SEPT
avis contraire
ltichelieu las.

 

 

À partir de LUNDI procl
de JUIN courant, et jusqu
tes vapours de la Compagnie du
seront ‘eurs quais respectifs comme suit, savoir :

Vapeur CULUMBIA, Capt. P, Cotté, par-
tira du bassin ordiuaire pour Québec tous les
Mardis, Jeudis et Samedis soir, à 7 heures pré-
cis:s, arrêtent en a'lantet revenant aux ports de
Sorel, Trois-ltivières ot Batisean.
Les vapours NAPOLEON, Capt. J, B. Lubelle,

et CULTIVATEUR, Capt. Kubert Nelson, parti-
ront pour Québec tous les Lunills, Meicredis et
Vendredis soir, à 7 Leures préciecz ; te * Nu-
poléo:” fera le trajet directement sans arrêter
aux ports intermédiaires, et le * Cultivateur”
arrôters en allantet revenant aux ports de Sorel,
Trois-Rivières et Butiscan.

Les personnes dévirant s’emb rquer à bord des
Vapeurs Océaniques, à (Québec, seront certaines
de se rendre à temps en prenant leur passage à
bord du Vapeur NAPULÉON ; vù qu'un Tender
devra les transporter du Napoléou aux Vapeurs
Ucéaniques, et cela suns charges extra.

Les Vapeurs ci-haut voyagent aussi en con-
nection régulière avec le Vapeur ‘ Magnet” el
autres bateaux allant à la Riviere du Loup, [ en
bas] et la Riviere Saguenay.
Le Vapeur CABTOR, Capt Joseph Duval,

pa tira 5 Quai Jacques-Cartier pour Trois
Rivieres, tous les Mardis et Vendredi, 3 heures
P.M,, arratunt, en éllant et revenant, à Sorel,
Maskinongé, Rivière-du-Loup, Yamucbiche et le
Port St. François, et Fartant de Truis-Rivieres
pour Moutréal, tous le; Dimauches et Murcredis,
à 3 Leures P.M.
Lo vap ur VICTORIA, Capt, Cla. Daveluy,

partira du quai Jacques-Uartler pour Sorel to
Jos Murdis et Vendredis, à Trois heures P. M,
are: en allant of revenant à St, Sulpice, Lu-
valiriv, Lsnoraie et Berthi
Le + - eur CITAMLUY, Capt. Fra Lamoureux,

partira du qual Jacques Carer pour Chamb y
tous les Mardis at Vendredis, & Trois houres à’.
M, acretant en allant ot rovesaut à Vercheres,
C'ontreeœur, Sorel, St. Ours, St. Deals, 8t An-
toine, St. Marc, Belail, St. Hilaire, St. Mathias.
La Vapenr TERREBONNE, Capt. I. H. Roy,

partira du quai Jacques-Cartier pour l'a ssomp-
tion tous les [undis, Mardin, Jeudis Vendeedia
at Samedia, à Trois heures I'. M, arrétant en
allaut et revenant à Boucherville, Varennes et
St. Paul l'Hermite et partira de l'Azanmpt on
tes Lundis e: Jeudis à \ heures A. M, leu Ma
dis «t Vendredie, à 7 heures A. M, et les Sarue-
dis, à © heures A. M.
Le rapeur l'ETUILE, Capt. J. P. Mahiot, par-

tire aussi du quai Jacques-Cartier poue ‘l'erre-
bonne tous les Lundis, Macdis, Jeudis, Vendre:
et Bamedis, à Trois heures ei demie P. M, nrrè-
lant en n'lunt et revenant À Lachenaie, Rivlure
des Prairies et Bout de l'Isle, et partira de Terre-
bonne, tons lus Lundis et Jeudis, à 7 heures A
M., les Mardia et Vendredis, à : heures À M, et
le Samedi, à à heures À M.
La Vapeur YAMASKA on l'ETOILE, traver-

sera à SL. Lambert, tpue les Dimaocles, fesant
une traverse aller et revenir, le matin, à # heu-
res précises, «t continuant dans l'après-midi, ré-
gullérement depuis 1 heures P. M.

Four plus amples informations, s'adresser au
Bureau de la Compagnie du Richelieu, coin des
Rites des Commiranices et Petite Rue St, Joseph,

JUBRI'H LEVY,
Agent,

 

  

     

  

Burcan de la Compagnie {
du Richelieu,

Montréal, 15 juin 1861. $

A. HAMBAU& tie,
ENTREPUT DE FLEUR,

No. 112, Rue des Commissaires,
Presque vis-e-via le Marché Ste. Anne.

Montréal, 15 mai 1731—ak

BUREAU

CONSEIL MUNICIPAL
VC LA PAHGISSE DE

STE. CECILE, DE VALLEY FIELD,
COMTE DE BEAUHARNAIS.
DES SOUMISSIONS CACTETEES wront ves

ques au Bureau du Soussigné, jusqu'au

24eme Jour de Juin Courant,
PorR Le

MACADAMISAGE
DE

DEUX MILLES D'UN CHEMIN,
ENTUF

St. Laurentet la riviere St Louis,
VINS LA PAROISSE DE

SAINTE-CECILE.

lo, Comme ce chemin à améliorer est ile co
qu'on nppelle vulgairement ‘ fumier de mouton,”
il Paugone ie macadam où pavage des fonda
tions en groszes pieires, de 14 Is de largeur
sur un pied d'épaisseur. Des fisclues, (il yen a
aujourdlind suffisamment sur le rhemis) deveont,
en quelques endroite, être jetros sous ces fonds
tions et une couche de terre fmnche de l'épais-
svue Hécerutite, avrirs peartout lea borits d
ro chemin jusqu'aux foseës qui, de clique
devront être creusée aagez pone agsninie parfaite-
ment le zo, en toute gaison. {1 eal nue: entendn
qu'un lit ascez épais de terre convensble devia
ôtre mis entre les dites fondations et le qavage,
et que des conduits suntermuins (rulverts) aver
lwisageet pouts devront ètre pratiqués partont
ou beavin enacra.

20. Le pavage deven tre de dis pede de Jar.
geur sur dix pouces d'épaisseur au milien et aix
daus les bords en diminuant graduellement de
chaque coté, Les pierces cuszke< seront de gense
seur à prsser pur un numenu de deux pone et
dest de diametre. Font contracteur deux
soutaissionn, l'une pour les foudations et l'autre
pour le pavage, et le Conseil ne oblige pas i
geceles plus basses. Tous lex matériaux né-
fessaires peuvent se tronver facilement dans le
voisinaye Ce chemin devra être livré le quinze
de xeptemiire de In pr/sente année, et de bonnre
cnations smont exigées, T1 y à déja sur Jen lieux
8 prit prèe trois cente toisrs de pierres qui seront
reLeudune au prix coutant,

1A MASSE,
SoctTrés du dit Couseil,

 

 

 

 

  

  

  

   

 

   

18 juin di

CHARLESDESLAURIERS
AVOUAT,

No, 47, Roe St Gabrial Ma itréai

Sag) St, Jean, 13 Juin ifGle—gt

  

  

 
 

Bureau del’Inspecteur-General
LEPANTEMENT LES DOUANES,

Quibee, 12 avril 1861,

EON Excellence le Gouverneur-Général en
Counsell, à voulu, ce jour, approuves les regle-
ments suivants Éguiarisant le commerce avec
le Port Libre de Gaspé et le transport des mar-
chandises le long de la cite ur voie de uavigs-
tion.

Par ordre,
R. 8. M. BOUCIIETTE,
Commissaire des Douanes.

REGLEMENT
Régularisant le Commerce avec le

Port Libte de Gaspé.
10. Tous navires allant au port libre de Gur-

Ppé ut ininant voile de ce port, Où fréguen:ant ce
même port ‘le quelque muniére que ce 6
tout port, place ou district qui y sont attachés
par Proclamationserond traités comme des nu-
vires faisant le neguce avec un port étranger,
et seront comme 1cisassujetlla À fontes les lois
et régl ments touchunt Ia direction du commer-
ce et de la navigation de ceule proviace avec les
pays étrangers.

20. 11 ne scra permis à aucun narire d'impur-
ter dans le dit port libre de Guapé où dans au-
eune partie du district où des districts qui en dé-
pendent aucun article, deuree ou marchandise
qui auraient été produits ou manufacturés en
Angleterre ou dans ses jossessions ou dans au-
cunpays étranger, sauf si le navire a une capu-
cité d'aumioins trente tonneaux.

30, Les marchandises placées dans aucun des
magasins d'entrepot de la Îteine, à sucun des
ports d'entrepôt du Canada, pourront etre expor-
tées au dis port libre de Gaspé ou à tels ports
secondaires situés dans les dits districts qui ze
trouvent désignés plus bas, ot cette exportation
pourru s'effectuer conformément aux garanties
ordinni es requises sur l'exportation des mar.
chaudises transportées de l'entrepôt à aucun des
ports ougplace (ui se trouvent nu-delà des limi-
tes de celte province - et coux qui désirent ex-
porter <insi des marcuandises en entrepôt au «ii
port libre où à tell à purtica de ce port, qui sunt
désignées plus bus, aurout le privilége d'assor-
tie duns l'entrepôt les marchandises qui seront
nécessaires po © les marchés du dit pwet libre,
pourvu qu'aucun culis qui sera uiosi Fait pour
l'exportation au d : port libre ne suit pas d'une

, et quo ce cellis soit
enco et sous ls vue

ur on autres néliciers
dit port na les nee ies sont aloscmmagar
riaées et d'uù où « l'inention de lvs expurier
comme susdit et tous :u 1 fils que nécossitent
l'emballage et le triage des rarclion Îaes eu eu-
trepôt comme suit retombarent sur l'exportateur
oule propriétaire des minrchaiuvises.

40. Et autendu que les navires qui frequentent
au printemps les placez de poches tes iles de la
Maydeleine, de la Bale des d'hulenra et des côtes
du Misgauet du Labrador,le font os dinairetnent
de si li mué heure ait commencement de Ia sni-
son que ic havre un le buesin de Guspé n'est jus

encore libre de glaces, fous les navires qui 1re-
queuteut inst les j écheries devront faire rapport,
en descendant et en veinontaat, eb faire l'auirée
des nrtivles, denrées es marchandises y "ila pour-
tont avoir à bord, à aneune des phaces suivantes

ou ports ssconduires, liés au dit port libre, sa.

 

  

   

  

  

A Amberst, dani les iles de la Mugdele ne;
A Xew-Carlisle, dans le district Je Gaspé |
A ‘a Unie des sept les, aur la vire nord du

Golte ;
Kt les navires qui feront ainsi rapport de leurs

cargaison et qules feront entrer eu douane suit
eu descendant soit on rrmontunt, & aucun des
dits ports ou places svcondalses, seront considé-
réa comte ayant dûment l'ait leur rapport et et.
trés au dit purt libre ou hdvrede Gaspé et so-
vont truités en cunséquence, pourvy, toujours,
ue lo privilege accords par cette section, de
wire rapp Tt et de faire Eire l'entrée des nu
rea et articles à un port où place secondaires ane
tres que le bassin et le huvre de Gaspé, qui est
le port libre propre, cross el suit détermine, à
partic du 10 mai de chaque souce, et apres lus
que le dute tous les unvires gq. elqu'ils soient de-
vrunt ee rendre directement an dit bassin ou hi-
vre de Gaspé, et là faire leur rapport ei leur eu-
trée en douane, excepté quand ces navites ont
été acquittés « tout autre port d'entrée canailien
dans lequel can ces navires pourront aller de tel
autre port canadien dgaucun des ports et places
secundaires1 ont été déjà mentionnés,et là il
devraëtre fuit rapport des dits navires et des
avticles, et l'entrée devra en dtre faite comme si
c'était au port libre dit bassin de Gaspé, naquel
tous Ces porta exlérienra sunt aetachôs par pro-

clamation ; et tous les navires, à l'exception de
ce.x qui viennent d'etre mentionnés, qui Iré-
quentent les dites places de poche dont il 2 été
parlé plus Lant ou qui cutoient les coles où les
rivages du district libre auadit, npués Ja date da
10 inj, of qui pe seront pas mnois dun acquit

du collecteur où autre officier des dounses du dit
bassin où bâvre de Gaspé, weruut passibles des
conliscations et pénalités impusées p-r lu 97me,,
tec-lon du l'Trme , chapitre des Stats Consoli-
dés du Canada, et pour chaque contravention ou
violation d'aucune des règles qui viennent d'être
faites et preserites le navire, le maître et les ar-
tirles de commerce seront pussibies des conlisem-
Lions et des pénalités inspvsées par la 9Ture soce
tion,

5o. Les navires s0 fuisant acquitier au dit port
libre de Gasné ou à aucun autre port, où cesnae
vires unt la permission de se faire acquitter, et
devant se redre dans un port où placo de « lu
dite province, autre que le dit port libre ou ses
ports succursnis, slovrunt, svaut de faire voile,
donner un cautionnement 4:f seru fournis par les
maitres et les proptiétuires des navi cs respecti-
v ment, pour un nontant essex élevé pour cou-
voor la valeur des objets ainsi pris en charge-
ment ; et ls condition de ce cautionnement sers
qu’aucut des urticles rmbarqués d borddu dit
navire où des dits navires ot nequittés pour un
port come suki, ne sera dubarqu à auc
tre place ouport quo celui où Ceux nuxquels cog
erlicies ont été destinée ; et les dits au ticles de-
eront être rapportés et entrés « n douane confor-
mément aux lois dea douanes et de ia navigation
de la dite province ; et le collecteur du pert où
ve rendra le ravire devra certitier an collecteur
du dit port de G spé, q € l'exportation et le dé-
harguement des dits articles ont été effrchnés fi-
delement, apres quol ceesera Ia responsabilité
dea cautions, Tu toujours que les nrticles nin-
si exportés du dit port libre & aucun port eu Cn-
made, soient tuculionrés dans un rapport et
avient entrés en douahe dans tn espace de temps
raluonnable pour effectuer le voyage du point de
départ au polot de destin «lion, vin our étant ac-
vin u6 pou chaque lV milles, sauf les acci'euts
ai ia violence du la tempete.

Les régten précédentes ont €iA approuvés
par don Kaeelienes le Gouverneur Genéral en
Conseil, le 13 avril 18061,

REGLEMENTHS DU CABOTAGR.
Lo. Les navires + 4 es employée au transe

ports des articles «ie c.mnniei cé Où dC8 | assmgers
d'une port 0 4 place à vis re portou plnee, dune
les liniites da cette proviner, autre que les porte

libres de Uagpé et dn *ant ste, Murle et des Lis-
triots qui en dépendent reapectivement, qui sont
traités conte purle et disterols 84.angers, Seront
-eardés viro engagés dans le commerce dn cae
hotugge ot aesujétis aux réglements qui lv régu-
lusjsent.
20 {l n'y à que les bâtiments et barques ap-
rtenant 4 des sujets anglais qui pourront léga-

lement vier cugagés dane le commerce du cabo.
tigs de ls Province.

    

 

   

  

  

 

MONTREAL. BAS-CANADA, MARDI MATIN

80, Tous les naviees et barques, aiusi engagés,
quelque soit leur capicité, duivent être euregis-
trés uu port le plus proche de celui auquel ils
appartienuent, vu au port de l'endroit anquel ile
appartienent,volt eu conformité a l'acts p.ovin-
isl (chapitre 41, Statuts Consolides du Can
dæ), ou « l'acteimpérial, intitulé ; “Acte de 1354
reistif à la marine macchande,” etlre uou des
navires et barynes, tinsi que ie nom de ls place
à Laquelle | 8 appartiennent, doivent être peints
distinotement sur in poupe ou les épaules des
dits navires ou barques.

do. Ces navires et barques pourront, sans-‘re
ob igés de se faire entrer en douane et de se faire
Acquitter, teataportes les articles de commerce,
les produits de cette Provisce, (excepté lus sji-
ritueux et les eaux disiillées) à tous Les ports de
cetle Province, sauf les pasties de la dite Provin-
ce comprises dans les limites des ports libres et
des distiicts mentionnds plus haut pourvu, tou-
jours, que les propriétaires ou munities de con nae
vires où bar-ues prennent uno ficence, pour Ia
salsen. à cet effet, en s'adreseant nu collecteur
des douancs Au plus proche port d'entrée de ce-
lui auquel ces navires où basques peuvent appar-
tenir respeclivement, el pour. u que ‘es propriée
taîres où misitres à 1 prenant Ia dite licence, of-
eut tn en tlionsement de $100, répondait que
ces tuvires où barques no sérent pas employés
dans le comumerc étranger où dans ls comimer-
ce avoc les dits ports libres et lve districts sus
dits, où duna le transport d'autres articles de
cumuicrce «fre coux décrits plus haut,

50, Tous navires ou barques de pus moins de
15 fonnaux de capacité jaisant le commoree du
cabotuge comme susdit avec une licence, pourra
pareillement sans entrée de douane «£ sans ac-
quit, teunsporter tous autres articles dont les
droiis de douane ont été jrayés, pourvu que le
maître de chaque navire où barque tienue où fas-
#8 tenir nu livre contenant le cumpte de la car-
Raison, dans la forme prescrite parle départe-
ment des douanes, lequel livre sora enregistré par
le collecteur des duuanez au port auquel le na-
vire appartient : duns ce livre devra être entré,
dans le rt on it lo chargement, un compte
de tous ‘es articles pris à bord de te! navire ou
barque, en mentionnant la description des colis,
12 quantités, les descriptions et ls valeurs dus
articles qui auront été embarqués, comme aussi
celles des articles qui ne sont pas embaliés et
les noms des patrons de navires et des consigna-
taires, en autant que tuntes ces particularités lui
seront reconnus, ct, au port où se décharge-
ront les tmarchandise, le maître devia entrer
daus le dit livre de cargaison, les jours respec.
tife auxquels toutes ces marchandises ». "Ant sor-
ties der navire inst que Je tempa respectif du dé-
part du port de charg-ment et celui de l'arrivée
au port de déchargement.

6. Le maître de ces navires devra exbèber son
livre de cargaison « un vificice quelconque des
douaues, vi on le demande, et répondre à touts
Ie grivstions qui Lui seront posées: et cot ufficier

“a dutistres aura la Jiburté d'inclure nu- le li
les remarques qu'il pourua croire con-

veaubles de faire, ot si le livro de la cargaison
n'est jns tenu de ja manière requise, ai les dé-
ils du toute la cargaison chargee et déchargér
n'y acnt pas luscaits comme ils doivent l'étre, les
murchanlises et le navire seront confisqués et le
maitre devra pryer vue amende de $ 100.

T. Les navires et barques employés dans le
commerce du cnbotage, qui ue se seront | as
pourvus d'une licence les antorisant à transporter
dez marchandises, étant le produit de fa Provin-
€, vu qui n'avcent pas one Îicence et un livre de
cargaison pour le trrnsport des marchou-lises de
tuutes autres duacriptions comme In été dit
198 Laut, duvrout fair: rapport en dercendant
et eu remontant au port le plua proche de l'en-
droit da leur urrivér ou de leur destination, et
demvst-ler leur nequit, SE toute f is îla partent
d'un port où d'une place da 8 Jen limites de la
Prusince,el s'ils minc.qualent de faire ce rapport
le maitre sera, en ao, Anjet u 16 amende de
$109 pour étre partiet srrivé sand l'entrée en
duvanes requise,eu descendant et en d'uinntant,
cowme le casse présentera ; pourvu que quand

avire fers voile dun port ou Î1 n'y à aucune
ni de douanes ou AueUN officier da douane,

il suffira pour se conturmer à cetie régie, que le
propriétaire ou le maitre du navire se rende aus-
situt que p.ssible à la maison de douane ia plus
prache et y faste un semblable rapport eu double
et le triu ymetre au premier port aby 1! ,relache-
ra, S'il y n un officier te douane,

80, Le transport les marchandises en eutre-
DUt transportéez d'un port c:vdien à nn autre
port canadien aotre que lea port libre de Gaspé
ou da Sauit Ste, Marie, pourra se fuire daus tout
navire enregistré, 1 ourvit que le dit à avire lasse
Un enpport spécial en double de ses marchunai-
ee aport où elles wont destinées of se [1539 ae-
quittre spécialement pour ces marchandises, le
collecteur du port d'eù ces marchandises sont
exportées derra expédier par Ju poste, des copies
de cet agguit et du certificat de caulicnnement
ainsi que tus les dé lai s et descriptions des mar.
chandises ainsi expéilices, et les colia devront
être proprement marqués cn ronge comme if eal
matatesant ordonné.

fes, Ancun navire enpagé dans le commerce
du cabotage nue devra entrer dans aucun port
étranger à ruvîns qu'il ny soit forné par des cir-
constarces inévitables, «t le maitre d'un nav.re
cabutenr qui aura reléché dans un port étran-
ger en tora la déclaration par écrit, de sa pro.
j're main, au cellecteur ou autre vilicier de duu-
ane da port on de lu placeen Cunuds oit son
navire parviendra enauile, sous peine d'une
nmends de F100,

1vo. 1 des marchandises # nt débarquées
d'un navire arrivant d'un voyage coter ou sont
débarquées où t>nues à fint pour ttre embar-
quées, où tuunaprrtées #.r les cotes les diman
ches uufêtes, où à moina, que cr soit en Trésun-
ce où Avec l'autorité dupropre officier de lu duu-
age, ol a moins que c- soil endes l'mps et cn
des endroits qu'il à fixée et approuvés dans ce
dessuin, ces marchandises ser. nt confsquées et
le tawives du navire palera nne amende de $100

tla, Les aMelers de la «Minne pourront se
rendre à bord d'un navire cabotice dans ancun
purt ou place, st ew aucun temps dn voyage, v
faire «les recherches, et examiner tontes lea mate
chandises & bord, et demauder tous les duvu-
menta qui devront étre à bord du navire, et le
eullcote :r pourra exiger que ces ducutucnts lui
tient exhibés pour les examiner,

140, Aucun navirepêcheur ou autre, où bn
teunX traversiers, au-dessus de 15 innneaux, 10
traneporterout, excepté en vertu d'une licence
ou permission spécial, de marchandises d'un
juiyd G'ranger où des poris libres de Gaspé ou
du Sault Ste. Marte, gl sont eujets à ur droit,
sous peine de rase, à moius que ( dass cn:
des bâteaux traver:lers ) elles ne vo qu
pour l'usage de quelques passagers i

130. Auçune marcheudiecs ue port
portée (lans aucun navire cabotier, « +
le qui ent chargée pourêtre ainsi tronejontte à
quebque part où place en Canna, runic goo de
ports libres de Uagpé et dut Sant He, Morte, et
aucuee marchandise ne sera pri. “puis
te cabotier ow mise rn dehoré de ce husire ene
dunt son voyage pat uno riviere «0
lo Len rections 3, 4 ot 5 de

30 mars +830, relntilu lA navignti n ne
de celte province et au € nneport duo marehunne
dises Je loug do le côte, sont par les préresiree rés
voiites

Les règles préc'dentes ont ét4 approiséée
par Son Ezcelienee ie Guiterdeur G-0 11 ra
Conseil, Je 13 avilisl Us.

4 mal, 1661.

  

    

 

    

 

   

   

  

  

  

  
  

  

  

   

  

  

 

  

   

Dr ALR LaROCQUE,
0. 14, l'otite Tue St, Jacques, visek-vis ches lo

Nr. Trudel,
Montréal, 14 jui), 1K60

 

Papier a Musique se

MM. RRAUCHEMIN & PAYSTTE à la de-
tosode d’un gean-4 nombre de leurs pratiques se
ennt décidés à KRG, ER DU PAPIKR A MU-
SIQU'E dont ils auront tov) we en wains nn bon
Assortment. ~14 ni

  

 

IS JUIN

F. PEDRETTS,
PEINTRE DE DECORATIONS,

Union Avenue, No. IN,
Montréal, & jula—mp

Bonne chance pour un Médecin
MEDECIN, pratiguaat dep is 26 ans,

dans un village trés-populeux, à 20 Milles de
Montréa), désirant se retiver de lu praique, oi-
fre en vente un EMPLAC NT avee une su-
perbe maison cn pierre, & des conditions tris.
ibérales. S'adresser à cs Burea7.
28 mai 1851—k

AVIS.
LE BUUSSIGNÉ a été pommé INBPEC-

TEUR DES BATEAUX A VAPEUR pour le
Port de Montréal,
Toutes communications devront lui être adres-

sécs, franches de port, à lu Boîte 322, Bureau dese
Poste, ’

THOMAS FESSENDER.
Mont rial, 23 avril
N. B,—Auler Mai il tiendra son Burern No.

27, Rue Bt, Gabriel.

SUCCESSION DE [HON Ls. GCY.
115 LOTS À VENDRE.

SEPT LOTS cur la tuo Mignenne et CENT
BUIT sur true Boreyprojelée, 4 aura do ji ds
de lurgeur. Ces lots forment une étendue de ters
vain do onze arpent:, bornée en front par lu rue
Mignonne, au Sud-Ouest par les reprégentants
de l'Hon, D. Viger et wu Nord-Est par Cha.
Lacroix, Fer, Ces lots sont COMMUES ct par
leur voisinage de l'églse St. Jacyre:, offrent de
grands avantozes à ceux qui désireraient n’y la
blir. S'adresser à

A. LUSIGNAN.21 mai—mnk

F T 7 I 9g nN +

SAMUVEL 1IOLMIES
5, RUE ST. PAUL,

Oueeive en furblene, fie of wine, Ourria
plombier, de.

TOUT ca offrant ses sincères remerciments
pour le patronage jmssé, annonce qu'il est prêt
à fuire les ouvrages ci-dessus à des Conditions
les plus libérales, par des ouvrers c.mpéianty,
En mains —Un Aosortiment général de fere

Hanicries, Huteine À l'eau, anis, peinturés et en-
julivés « diférentes grandeurs.
Une :.« belle collecliou d'URNEMEN ‘8 pour

GAZ. Tous les vrdres sont strictement vxécntés,
14

 

   

  

  

   

 

 

 

     

 

 

silantion demandes.
UN jeune homme de 19 nus, sa-hant bieu

l'Anglais et le Français. désire re placeretsersir
«nt dans un Bureau d'Assurance cu dans vu
inreau de Marchaud ou Assiitant Teueur de
Livre et les meilleures recommandaile 5 pensent
ête donnée si elie so tacmandéen, redresser
pur lettre à M. R, Assemblée Législative Quebec

  

AVIS PUBLIC,
LE Bouxsigué croit devoir prévenir l-= Mar-

chands ile tn ville et de In ; agne ainsi gne le

public en génémi, de n'nvaneer à pecsonne au
nemde la Compagnie da Richelien, va qu'u l'u-
Yeni, aucun colnple ve seru rernnu Où sé
Pie Ba Compagnie womens april ae soit accom
pagne dm ordee Setul an
eut des Aprnts aux prerta de

Ju

     

 
 

   

   

Bureau ste In Compagnie du Richetien, 2
Montréal 35 mars 1rel 3

A. LARUE,
MARCHAND - TAILLEUR,
BAA, RUE NOTEE DANS GET,

MONTREAL-

M. LARGE remercie ses mrais e 1 le pu-
blic en général pour l’ensosragement hbéral
qu'il +n a recy,ef los informe qu'il vient de
recevoir un ASSORTIMENTconsidéra-
ble de toutes descriptions et des goñis les
plus nouveaux,
2 Commandes exécutées avec promp-

titude, 8 juin,

  

     

Corporation de Montreal.

QUARTIERS CENTRE ET STE, MARIE

AVIS EST par le présent donné que los House
<ignés ont complété Teur ROLE DE CUTISA-
TION des Quartiers CENTRE et STE, MAIL
de celte cité ; que copie du dit role n éte ron-
fiée à l'un d'entreux,a lenr 1 en Liat J-
A Ville od ely sera wv rie spovils + Lens
wmen «de tous les intéressés i

  

 

Samedi, le 22me., jour de Juin
asser ferontcourant ; et que Tea dite

« lerr Hareau eusdit IM, le
QUIEME jour de N nuit courant,
h'ores de l'avantendidi, pour reviser
tion des bious-tonds inecrits ait dit vile ve
tion, et que là «{ alora ils entendrout et exami
neront Lutites plaintes relativement à tell € vati-
satiors de bivtis-fouds qui pourront étre falles
devant eux,

 

SouTs =

  
  

   

      

JEROME GRENIER | a
JAMES BRECKENRIDGE, | 3
JOSEPIT DESUNANPS, bg
DANIEL FARIELL, ë
JAMES © BEKRS, 2 

Bureao den Ctiscure,
Môtelsde Ville, ti

Montréal, G juin 1881)

REGULATEURPOURLE GAZ,
MM. GUERIN & PLA ONDON vi nment
reir ve agen NU Un, 31, BP Site Une se du =

testgrès à fournie des PHOTLA-

"#8 POUR LE GAZ; ce np sat da
pier ne ge (x pour les consomme brie gnz
vadpuilleu «p rgne dé 30 à 44 pou nt. Mr,

LOUIS PLANUNDUN cat tres-bien econ d
citorene de Montréal et lou pet se fier
vo tonte eârelé à dub. Le geared nomme du
"“rafients que ces Messieurs ont deju ohiceu € |

(1 +Îlle prouve € grandavantage qui y den
L "éarer cet appareil. Pis rêfe ent Jeu prraounes
qui désicen: acheter ces Régulstenia, aux Me ois
dont leg noms aniventet qui tenes unt denne des!
enrtilicate lea plus favornbies ©
MIBLARD & Cig, Pro, de ia Fab de Cluques
JB EMOND, Pro. «de i Hotel 1Empi.e,
8, HUNTER, N.P,

À. DLBOLN, Taubrenniste.
A. MePHERSON, Chhntite et Apotieaire,
M. LONGPRÉ, Pro. de l'Hôtel 8t. bouts.
DUPONT & PRLLANT, Marchands,
GABRIEL. ROLLAND. Marchand de cuir,
JOUN PALMER, P'attimeur.

 

    

 

  

    Montréal, ler juui

 

ENUE,
POLITIQUE, LITTERAIRE, AGRICOLE, COMMERCIAL ET D'ANNONCES.

Le    o. 114
 

A hon, John Rose,&e. &e.

Nou soupsigués Klecteurs du quartier du ceu-
tre de Montréal, vous prions iustamment de vous
porter comme caudidub jour représeuter cette

Hixiion au prochaiu{parlement. Nousengageant
de (aire tous nus eliurta pour assurer et gurantir
votre élection.

J Ferd
‘Thuas liyan,
1 Lorn: MacDougall,
Alexander Levy,
Win Murray
L Marchand,
Edward Maitland,

   

WW Ogilvie
J W Gregory
W owler
W Paterson
W Gemmill
À € Macdonell
G L Elsworth

A W Ugil.ie, D Mann
T Morland, W W Mana
Henry McKay, G Salmon
itomeo H Stephens, HGarean
V Hudon, 1 Hurtubise
AA Htephenson, E Bt Denis
Alfred Nelson, W Footner
Jobn Lecuiug, C Wilson
JG Baker, J Wilson
Aug Heward, J A Converse
Geo Smith, A Rough
E Chamberlin, G Gralum
James Law, J Ogilvie

J Hethune Jr
KE Perkins
W Ogborn Stith
C A Hamilton
JI Glennon
T I’ Roe
J McDougall
WW Whitney
R Mitclioll
C J loughton
Rebert Wood
A Robertson
A McPherson
W beuny, Je
GR Robertson

J Redpath,
James B A Chipœus, EF
Maurice Guvillier,
J If Phillips,
John I! Sauple,
Paul Hun,
E Wright,
Juno Kerry,
William Dow,
RU Collis,
Elisha Lane,
William Cuminghan,
Henry Corrigau,
Louis Auldjo,
Thomas Davidson,
Geo Dowker, J W Neild
H Elwell, J N Ross
Fred Kingston, D Mair
Seddon Morgan,
‘los Wilson,

G kingan
W Meikieham

Don Roes, | TA Crane
Adum Burns, GD Watson
W Phillipe, H L Routh
LvghClark, J G Dinning
Peter Clark, F G Henshaw
Duncan Robertson, I Redpath
WL Murison,
Walter Culytboun.
Wu E wonstone,
Thos Kershaw,
Thos Rimmer,
Thus Gordon,
Jas 1 Crawaed,

E Lyman Mills
W Shiels
A J Thomas
0 C Snuwion
M H Cacheane
J Panlow
J Riteharlson

it~ Tylve, J Ferrier Je
WU Wide, C Brown
Fuangi: Cuandii, It Leckie
Tins H ggineon, GFurwe
Lwin Clarke, M Ludrigau
Gurdou Mackeusi , GD Fer jor
Wau Hubbs, je, © U Swith
J bu Kaukin' A D Parker
Watier Macfarlane, J H Mailund
Audrew inyes, I ifilten
Alex Huntin, © G Geddes
donn I lc aivléon, K Moen
Thoy Logan, JT Baillie
JH. mpstead, A MF Gisnelli
Alee Henderson, J Muir

J M Rodden
A A Mellleur
1 Butherland

V Lyon Email,
Jumes Linton,
James Foley,
Thomas Cros, F Clarke
Hobart Melntyre, J {! Beckett
Rouert Sheile, 1 Whyte
Joho Mitcheli, L Renaud

BC JamiesonHenry J tireco,
LK GreeneJame Mitelief),

H §: MacDougall, J Popiam
Aifred Rimmer, T Leslie
Geo WG Campbell, 1 Mauton
Ueo K Prowee, T W Boyd
4 Fusnauy, T Sutton
Wm Peacock, 4 Astt

GK Fenwick MD
G Van Buskieh
J Porter
W Goodfellow
4 Grafton
D Gordon
T Ireland
WH Weston
T Milton
A à Lindsay
J Carter
UG A Hedland
J Sword
I Lawford
John Aitken
J Langfurd
1 Sedna
RMitchell
PW Farquhar
JC Thompaon
J Campbell
4 Boyd
WA Liule
J 1, Bransdon
CF Hill
À D MacLeoil
CJT Adams
J Ross
1 Ritehardson
JG Ietlhouse
i Patton
If Samuel
G Wallace
U Harrington

Juli Allan,
James MacPariane,
Wu Cubbing,
Paul Ceredo,
John Huyd,
M MacUollueh,
Andrew Allan,
DW Moor,
© Fit, ateleh,
¢ Renamed,
GJ Comnek,
T Leeming,
Jus Morris,
A A MacCuiloch,
J 6 Sidey,
J i Winn,
dus Mitchell,
Jus Maltre,
Geo Metirath,
Jaracs Marrison,
Sami B Fish,
Jumes Muvor,
Thos D loed,
C Brewster,
EF 15 ac. 01,
M Mel'onald
James T1 Springle,
G Mathews,
Thomas Bacon,
Richard Lang,
Rolle Campbell,
Wm McMaster,
U Aitkinaon,
J M Jones,
JaliPape, J Date
C P Ladd, J B Davidson
Jas Harte, W Wilson
Francis Adoms, W Watts
Jolin Cierke, W Perry

J CarlisleGeorge Ma) banks,
R HollanppEwsaml A-usgen,

E Gnanedinger, SR Evans
A Emmerton, I Boyd
James Clos + WP Hayward
War Malone, G Moore

RR Bmar lon
F Burnett
J Ratbbone
E 1 Trudel
D Maysenhotder
AN David MD
J *cultrh rp
JN Thompson

Alex Campbell,
dames Dongail,
dohPeacock,
dus (3 Sadler,
4A Carlick,
F Robirsun,
Jol Ellicott,
Wm Patterson,
J Hay, D Tait
A Honnuug, K Stuart
R Hotand, R Carter
8 Brateuli, US Scott
Crmplell  venn sont. J Morirs

J Mel'herson
RS M Constant
W Anderson
JO Pang
J NiePhetion
R Gariépy

John A Jordan,
WA Barer,
Il Liannis,
Pa Matay
T Ceathern,
G Veta,
   J Machen ©, © Garth

» B'Grecnsheilds, A Larne
1 Ration, © Korean

Win Fac, A P Bavage
Cis A paced mall

f, W Maretund
Theme Ve nbal
Aut ony Kov
ducati ugaen
CMR Lond
il Th meen
Jone Tyre
Tlonus  Jolusu
Ta Marta
J Suag ad
Mex uch Cowie
J 11 Webster

Win Molson,

Vem

Jumch N Yanga,
Cita eves,
leeurge Vineta or,

  
 

 

wd Lyn,
cme
Thos © Nonne, Jos Beaudry

DT Irish, 1, N Duverger
EJ Bancroft, Jos Parent
HT Lamplough, Jus Rmith

Thos Costea
Henry Mulholland
Geo Horne

J D Nutter,
Teanc B L'avis,
Bcruerd Levise, 

Henry Benjamin,
Jao Wood,
A Bieler,
Jolin Henderson,
E Norris, -
5 Beaudry,
Thomas Museen,
ilenry Pricce,
JO Mott,
John O Brown,
Jolin WW Herbert,
Jawes Garratt,
Het M IlerLert,
Ü A Leblanc,
Robert Thomson,
RobertH endery,
Robert Kershaw,
leary Lavender,
J D loat,
J D Beaudry,
Jolin Perry,
James F Artbur,
Jus Blaidell,
Hobert MeBratcey,
William Dougall,
F N Boxer,
J BH Walker,
D 13 Merrit,
William Knuis,
W P Johnston
Alex Douglass,
Chs Wilson,
Alex Murray,
Willium Armstrong,
Se, George Harvey,
GF Blater,
John Brown,
Williem Reed,
Archd, Laurie, juno
Frs Laurig
LE Slipway,
JO Vabblit,
James P Clark,
Ceorge Drow ;,
Octave Dupont,
Nar isse Dupont,
M Bussunger,
W Leeming
JG Sims
J Duncan
WH Maubr
@ Shepherd
J Bavils
W E Holmes

Messiktes,

mes couitoyens

  gné certe € uuvnee de
wetvivenu lerr €

de ws'abutu nd   

actuelles aux fonctions
A tout évenementje

tront de partir d’i

qu'ils pourront désirer

A Messieurs Ferrier, |

10 juin, 1661

VINS

Haut Barsac

Montréal, 8 juin

Sardines à l'huile,

Vinaigre de Bordeaux

Cataup, Capres I'ma

Montréal, 8 juin

Fromag: de Gruyère,

LES DIRRCTKURS
PEUPLE ayant décidé

pital à proportion du

  ter

Le ler Versementde 19
dd do du do
3me do do do
we do do do
Bme do do do
Ume do do do
tne do do do
âme do «> do
ome du de du
Mme do du do Montréal, 22m 1185

Votre très-bumble ce

 

an, à

McDougall, Levy, Murray,
Marchand, Maitland &

 

Venantd'etre reça

Grande Rue 8 . Jacques

J A Breckenbridge
Simon Hart
WSilverstone
P Hart
T Doucet
Hiram Tracy
D Hendysid
W J Handyside
John Ogilvy
Thomas Ogilvy
WEaston
Gen Henry ltussell
Geo Molson
Qeorge Winks
W A Meuey
W O'Brien
J MeNider
WD Hamilton
J Walker
H L Snowdon
P Moreau
A Ouvillier
A McPherson
J W B Gardyue
A UL Calman
A Gitmour
M Hamsell
¥ Penn
©8 Seldon
J Maguire
A Urqubart
J Gordon
MH Gault
11 Hogan
J J Gib

BE Molson
(i links
W A Nerry
W O'Tirien
J MoNider
W D Hamilton
J Walker
E M Burgess
L Lussier
DS Martin NP
F P Pomiuviile
G Ouimet
J Moore
J Higlis
8 Lane
WH Rice
Robert Morris
T Clark
W Dobarty

rt216 aut es.

Québec 4j in 1661,

Jeeuia profondément sensible à la confiarca
qe vous me manife-rics daua votre adresre, ni-
gude d' 0 cons »i honorable et si nombreux de

Jo pense gic je Hols à ceux qui m'ont témo -
Were uy LOLVIAL IDCS

it on
ide faire suc ne obser ntion

ar ies uffsi es publig- €» juaqu'a tue époque op-
porte, tunis ju crois qu'il est de mon devoi de
vous déclarer q 1e des circonstances particulières
peuvent m'empêcher de coutiuner mes relations

où euiplois publics.
serai néenmoiss heureux

de vous offrir are meilleurs services comme vo-
tre représentant en Parlement, Je me rendrai à
Moutréal aussitôt que 10e8 devoirs me permet-

el et je rerai henrcux alors da
dunner aux Electeurs toutes les explications

J'ai l'honneur d'élre,
Messieurs.

  

JOHN ROSE

5

PU

  

EN

FUTAILLES ET BOUTEILLES

Grand Vin Medoc St. Julien
Barton & Gueatier (Bordeaux)
Haron Ke-ler,—6 aus, Bordeaux.

L'AFRICAIN & PERRAULT.
Epiciers,

NOUVELLEMENT ARRIVES
Fromuges anglais (North Wilt)
HulieOlive (pourla talde) Barton & Guenttier

[ Bordeaux.

Sance de Worcester—Johin Bull & Harvey

L'AFRICAIN & PERRAULT,
Epiciers,

L'AFAICAIN & PERRAULT,
120, Rue Notre-Dame, en face du

Palais de Justice.
Montréal, 8 juin—tmk

DE LA BANQUE DU
d'émettre la somme de

quatre cent mille piustres de nouveau Capital
et d'accorder nux Actionnaires de la dite Unr-
(he, lo privilége do prendre tout ce nouveau Ca-

nombre de parts qu’ils
pos=c:dent raspectivement,
Donnent avis par ics préscutes, que le LIVRE

de SBUUSGRIPTION pour ce Ca
VERT, pour les ACTIONNAIRES SEULS, de-
pula to VINGT-SEPT du courant juegn'an PRE-
MIKD DB JUILLET prochain ; et q apres cet

épuque, le muntin. de ce nouveau Capital ov i
t'aura pis CLà pris par les Actionnaires cera ef
Ertau public au taux alors courent,
LES VERSEMENTS enr le NOUVEAU CA-

PITAL seront l'AYABLES comme suit, savuir :

ital, sera UU-

 

par cent en souserivant.
au ler Beplembre 1861
au ler Mara 1842
au ter Septembre 1802
au Jer Mary 1863
an ler Septembre 184
au ler Mars *laus
au ler Septembre 16804
au ler Mars 1865
au ler Mai 1865

T'ar ordre des Directeurs,
B H LeMOINF,

Caissier.

! txe

   

Med cin Vete-insh Frang -
x a rt € i
ror CORTES 5 ‘
'- 1 quhi te al is ah 1

Coil wieere i te om

roe
LOU désire bierie, eel ee 8? Tr fae

 

26, lene veg nent du
feast jor qwnrdnnt rp one

chile, ayant dey pro-

  

Ui le 10 avers au No. b, ae Ste. Mage, male
où ueJ.B Face Prsiok.

“+ nvril—tak

AVIS

Le Du A. BEGUIN, de Rigaud, notif » toves
persouues, qu'il ne ers responsable d'aucune
dott- cu tractés pa an femme, Marguerite Daly
où d'iciue Quté petsogne,
de «a part.

aus un «dre écrit

Montréal, Ejuin 1961.—M



 

 

LA MINERVE.

Mardi matin, 18 Juin, 1861,

Un télégramime de Trois-Rivières,
reçu hier soir, informait Son Hon-
neur le Maire, que le Prince arrive-
rait ce matia, à 8 lieures,

Oùsont tes amis du Bas-Canada ?

L'homme d'état se manifeste par
ses œuvres : dans la politique, les
caracières se dessinent avec une pré-
cision remarquable, à la lumière des
circonstances qui déterminent la si-
uation.

Les hommes de génie plongent
leurs regards dans l'avenir, pour y
lire la destinée (les peuples ; les ta.
lents médiocres, les politiques au pu-
tit pied, n'embrassent dana leur pen-
sée qu’un point de l'hocizon.

l'histoire des dernières années
pourrait fournir à l’écrivain des pu-
rallèles curieux entre certains hon:-
Tes qui ont joué un rôle sur notre
théâtre politique. Nous pourrions
établie une comparaison entre l’éner-
ie, la force de caructère «de l'Hon.
M. Cartier, et la timidité, la faiblexe

de I'Hon. M, Dorion,
Preasé par M. Brown, M. Dorion

consent à donner au Haut-Chnada
une prépondérance dans ia représen-
tation nationale: dans des circons-
tances mille fois plus critiques, M.
Cartier résiste avec un courage digne
de tous les éloges.
M. Dorion sacrifie son avenir poli-

tique, par faiblesse où par lâcheté;
car en accordant cette prépondérance
à ses alliés, il perdait 4 jamais la
confiance des Bus-Canadiens.
M. Cartier aurait pÂ gagurr à sa

cause la majorité des clear-grits, en
faisant de faibles concessions; il au-
rait pû le faire eans en courir les
menaces et les reproches de ses ad-
versaires, coupables déjà eu 1858 ;
il aurait pû le faire et donner comme
excuse la pression de la presque tu-
talité du Haut-Canada, Mais IL NE
L'A POINT FAiT. Îl est resté ferme,
malgré les sottes menaces, les injus-
tes reproches et les folles accusations
de ses ennemis.
Nous avons été témoin, alors du

spectacle le plus triste que puisse
fournir l’esprit de parti porté à ses
dernières limites : nous avons vû des
Bas-Canadiens s’emporter cn crinil-
leries contre le ministère et surtout
contre M. Cartier, et pourquoi cela?
Parceque, disait-on, il est dangereux
de brusquer ninsi le sentiment public
dans le Haut-Canada. On aurait
voulu des paroles mielleuses, des
faux-fayants, des concessions peut-
être : nous le demandons à tout hom-
me qui raisonne : toute tergiversa-
tion, toute restriction n'étaient-elles
pas injurieuses au Bas-Canuda ?
M. Cartier avait l'honneur et lu

dignité du Bas-Canada à préserver
de toute tache et de toute sovillure ;
pour cela fallait-il courber humble-
ment ie genou devant un assembla-
ge incohérent de fanatiques sans
principes et sans conviction ! Ne
fallait-il pas mieux se présenter «n
face de l’ennemi, et Ini dire sans hé-
siter : “ vous demandez une chose
impossible ; ce serait trahir la patrie
que de consentir à vos propositions.
Renoncez à vos prétentions, pour la
paix et le bonheur du Cunadu tout
entier.”

C'est ce qu’a fait M. Cartier, pen-
dant lu clernière session ; Est CE
QUE N’A PAs Fair M. Dorton ! Au
lieu de prendre cette position pleine
de dignité, de noblesse et de fran-
chise, Il a dit à George Brown : +il
est vrai, nous devons céder : le Bas-
Canudu doil être pluce désormimis
dans une position d'infériorité vias
vis l’autre section. Mais, vous êles
bon, M. Brown : veuillez donc nous
accorder des clieques et des garan-
ties ; ces chèques et ces garanties
seront notre consolation dans les
jours d’infortune.”*

Voili le langage qu’u tenu M. Do-
rion fuites le contrasteraver celui de
son adversaire, M. Cartier, et dites,
où est l’homme d’Etat ?
De l’aveu de tout le monde ct de

ses propres anis, la vie politique de
M. Dorion n’a toujours été qu'un
DURE KSCLAVAGE: il n'a jamais agi,
dans sa carrière partetmnentaire, que
par la volonté d'un AVENTURIER SANS
PRINCIPES, DE L'INSULTEUR PUBLIC
DES CANADIENS-FRANÇAIS, DU CALOM-
NIATEUR ÉHONTÉ DE NOS INSTITU-
TIONS RELIGIEUSES, LE (GEORGE
BROWN, ENFIN, DUNT LE NOM AËUL
RAPPELLE “SEPT ANNÉES DE MEN-
HONGES ACCUMULÉS !””

C'est à cet homme que M. Dorion
a vendu ses faibles talents : ñ’u-t-il
pas dit, l’autre jour, à Longueil, que
George Brown était le meilleur ami
des Canadiens-Franyais ?

Habitants de nos campagnes, «t-
vez-vous comment il vous traite, ce
George Brown? il vous appelle tne
populace ignorante.

oil quel est cet ami recomman-
dé par M. Dorion.
M. Brown a craché à la tigure de

tous nos homumes les plus «lignes et
les plus respectables, il a vilipendé
notre clergé, insulté nus Sœurs de
Charité, calomnié nos Prélais et nos
Evèques ; it a voulu ct il veut encore
notre abaissement, en demandant
comme il le fait LA REPRÉSENTATION
BASÉE SUR LA POPULATION ; il témoi-
gne de sun mépris pour les catholi-
ne en général, en refusant à ceux

du Haut-Cunadnle droit d’instruire
leurs cnfants dans les principer et
les doctrines approuvés par l'Eglise;
et c’est pourtant un homme qu'on
vous présente comme votre umi dé-
voué ; et c'est pourlant vers cet hom-
ne que la feuille rouge de la rue St.
Gabriel, qui se prétend l'organe du
clergé, cherche à entraîner nos com-
patriotes du Bas Cunada !

L'hypocrisie peot-elle en imposer

que désormais le clergé suura bien
où chercher ses amis.

Voilà danc M. Dorion: t'EscLave
ve Grorar Drown! Et George
Brown, c'est l'insulteur en perma-
nence de nos institutions : c'est le ca-
lomniateur haineux des culholiques et
des Canadiens-Français.
A l'avenir, qu’ou ait dune le cou-

rage d'imposer silence à ceux qui,
comme M. Dorion viendrunt nous
faire ’éloge de cet aventurier mépri-
suble et méprisé de tout le monde.

Ces gens là se moquent de nous,
et nous les laissons taire !

rtretreatome mt

DIVISION MONT ARVILLE,

FROCLAMATIUN,

La proclamation de l'élu de Mon.
tarville a eu lien hier midi, devant
une foule immense d'électeurs qui
out sulté avec enthousiasme leur
candidat vietorieux "hon. M. Lacoste,
auquel ils ont fait une ovation coin-
me il ne wen est pent-être jamais
vit, Ses partisans de Longueuil et
des environs uvaient nolisé un va-
peur pour aller prendre chez lui M.
Lacoste et lamener en triomphe à
Longueuil, uvee ses électeurs de lu
paroisse de Boucherville. M, le Dr,
Davignon, M. Girard, M. le Dr. Du.
fresne, M. Chapleau, M. LL. W. Si.
cotle ont adressé la parole à l’assem-
Lice.
Un double cortège par terre et par

eau eat allé reconduire M. Lacoste
jusqu'à Boucherville. Pendant que
les électeurs de cette paroisse s’en
retournaient avec lui par le vapeur,
ceux de Longueuil, de Laprairie et
du comté de Verchères suivaient
dans une longue file de voitures le
chemin du bord du tleuve.
Jamais scène plus animée n'a

frappé nos regards.

 

-———

Ingratitude du ‘- Pays.*

Le Pays, furieux de la défaite de
son parti, dans la Division Montar-
ville, s’en preud à ses amis; ils n’ont
pas su s'organiser, ils complaient
trop sur la victoire. Ces reproches
sont souverainement injustes. Nous

est marquée au coin de lu plus noire
ingratitude. Comment, tous, amis
comme ennemis, se sont plu, pendant
la lutte, à rendre hommage nu zèle,
au dévoùment, à l’activité des parti-
suns de M. Kierzkowsaki et parceque
le succès n'est pas venu couronner
leurs effurts, vous n’avez que des pa-
roles de blame à leur adresser zu
tien des compliments qu’ils mêri-
tent ai bien! Fi! done, c'est laid,
trés-laid,
D'un autre côté, depuis le com-

mencement «de lu campagne électo-

le plus grand mépris les amis de M.
Lacoste ; il ne voyail en eux que des
imbécillcs, des niais, des hommes
sans énergie, sata caractère. Il les
apostrophait à la façon des héros
d’Homcre, en les défiant tous contre
on seul. Eh! bien, maintenant que
la lutte est terminée, tout a changé
de luce. Les imbécilles, les niuis,
n’étaient pas dans notre parti qui a
gagné, minis dans le parti rouge qui
a perdu, c’est le Pays qui le dit. À

miins—miis, nous le répéons, ce ne
serait pas loyal, Bien au contraire,
nous nous faisons un point d'honneur
de dire que les chefs de la démocra-
tie et son organe inanquent de justi-
ce cavers leurs partisans.

ee ——————-

Suppression du rapport sur le

Grand=-tronc.

Les journanx de l'opposition ont
erié bivn fort contre la suppression
du rapport surle Grand-Trone.”

Le ministère agissait de Ja sorte
pour cacherles révélations contenues
dans ce document.
Le Chronicle de vendredi répond

à ces railleries, nous extrayons de son
article les pussages suivants, dout
nous empruntons la traduction à un
confrère :—

# Quelles que soient les clameurs des

représentent les opinions, «t leurs cris de
“ corruption et decouvertes nlarmantes, *
les faits au sujet du rapport n'ont rien d'é-
tonnant, et la raison pour laquelle ce dernier
n’a pus été publié est Lrés simple. D'abord,
il n'a élé imprimé que sur la fin de là session,
et comme lu plupart des ministres laissèrent
Quebec le jour de la prorogation du parle.
ment, ils n’eurent pas même le temps de le
lire, encore moins celui de décider en con-
seil a'il ne couteuait pas quelque chose dont
la publication geubrale put auire à la pro-
vigee, Ce wa élé que mardi dervier, au re-
tour de plusieurs membres du Haut-Canads,
que le cabinet s'est assemblé et a pris le

brochure était imprimée pour la cireulation
privée d'une mavière incomplète—la répon-
se à l'une des importante» questions secon-
daires n'étant arrivée d'Augleterre que par

née, corame cela se fait actuellement, nous
ne doutons pas que le rapport ne soit inmé-
diatement publie,

“ Un rapide examen de ce rapport nous
permet de dire qu'il ne contient rien qui’
puisse servir de prétexte à l'opposition peu |
scrupnleuseque nous ne connaissons que trop, |
pour taire du cepita/ politique. Le docu-:
ment constate que la ligne u reçu virtuelle. ‘
ment sa divection de l’Angleterre. Il dit que |
le roulant aur la ligne est insuffisant et que
l'on n'en à pas tiré to «t le profitqque l'on en,
pouvait réaliser, à en jager d'aprés les sta- i
ti diques du Chemin de fer Cential de New
York et d'autres voies ferrées qui sont mises
en parallèle avec le Cirond-Tronc. (I est dé-
montré, qu'en général, les profits ont été
bons et qu'ils peuvent être puginentés de”
braucoup. Enfin, le rapport renferme d’au- -
ties renseignements três-intéressants pour,
des emplopés de voies ferrées, mais peu im ;
portants pour les politiques, et que nous fe.
rons connaître à no» lecteurs dès que nous |

  aurons reçu le livre bleu au complet.”

 

aussi longtemps ? Non; nous savuns °
au contraire que le masque tombe, et!

dirons plus, cetle conduite du Pays!

rale, le Pays n'a cessédetraiter avec |

eet aver, nous pourrions baitre des

journaux et de leurs amis politiques dont ils

rapport en considerstion. Jiu second lieu, la |

la dernière malle—et, lorsqu'elle sera impri-

 

"BULLETIN ELECTORAL

CUNTE DE BAGOT.

M, Laframboise éprouve une oppo-
sition trés-forte de lu part de M. Per-

"runlt, cultivateur de la lucalité et
Veandidat ministériel. Le résultat
“ne paraîtra pus «douteux quand on
“saura que l’Hon. M. Guevremont sou-
tient ce dernier de toutes ses forces.

CONTÉ DE ST, HYACINTHE.

M. Morrison, de St. Hyacinthe, se
présente en opposition à l'Hon. M,
Sicotte. Son adresse a été publiée,
mais vlle ne nous est pus encore pur-
venue,

Les incartades de M. Sicotte dans
le cours de lu dernière session, son

| alliance honleuse avee le parti rouge
jet su conduite dans la dernière élec-
tion de Montarville, lui font perdre
tout titre à la sympathie de ses an-

‘ ciens unis.
BERTHIER.

Lea nouvelles qui nous viennent
de ce comté sont consolantes pour le
pays. Il parait à pea prés certain que
te nuble comté se rachdtera de la
honte qu’il à subie pendunt ces qua-
tre dernières années et va remeltre
le soin de ses intérêts entre les mains
de M. Dustaler, l'honnête et intelli-
gent eultivateur qui l'a représenté
de 54 à 57.

JOLIRTTE.

Les calineries de M. Jobin ne pro-
duisent plas leur effet accoutume, et
son peigne qui a servi à M. Darche
est vu avec horreur, Il sera mis en
retraite ainsi que son propriétaire, la
bonne du camp rouge.
La victoire est assurée à M. de

Lanaudière,
JAUQUES-CARTIER.

Le Dr. Tassé d'après toutes les
apparences sera élu sans opposition.

VEUX-MONTAUNER.
Il en est de même pour M. Daoust.
Nous applaudissons à la sugeuse

des électeurs de ces deux derniers
«comtés.

!

SOULANGES.

Le Dr. Masson vient bien mal à-
propos faire de l’opposition à M.
Coutlée. Nous aticndions mieux de
son patriotisme. M. Coutlée a digne-
ment représenté ce comté dansle

"dernier Parlement, en outre il à ren-
du des services immenses à celte lu-

| eulite. Tout porte à préguimer qu'il
lsera élu à one grande majorité.

HOCHEL AGA.

| Nous regrettons d'appremdre gue
: deux de nos amis M. Laporte et M.
| Hubert, se présentent à la fois clans
ce comté contre un seul candidatce
l'opposition, Nous cspérons duns
l'intérêt lu parti qu’ils finiront pur
s'entendie. 11 en est encore temps.

COMTÉ BE CHATEAUGEAY,
On nous écrit «le ce comté que M.

Starues a Été reçu aux acclamuations
des électeurs du haut de la divi-
sion. A Durham on est venu au de-
vant de lui musique en tèle et on lui
a fait un accuril enthousiaste. Dans
les autres parties du comté il a été
également bien regu. Comme le dit
notre correspondant: ‘ Devant sa
popularité, il y a peut de chances de
succès.”

DIVISION-CRENTRE.
Une nombreuse assembice des

électeurs de cette division favorables
a l'élection de l'hon. M. John Rose
aeu lieu hier. L'ex-comtnissaire des
travaux publics expliqua que sa san-
té ne lui avait pas permis d'occuper
plis longlemps la haute position
qu’uvait bien voulu lui conférer le
Rouverneur-général et que c'était la
seule raison qui l’avait furcé de remet-
tre son portefeuille entre les insins
de Son Excellence. Quoique sorti
du ministère il n’en était pus moins
partisan de l'administration. M. Cur-
lier, le chef du cabinet continusit à
être un de ses meilleurs amis: s’il
était réélu, il serait heureux de sou-

‘tenir une administration qui aurait
un tel chef. Ces quelques purules
furent longuement applaudies.
Un comité ceniral et des comités

pour les différents quartiers farent
ensuite nommés.

Nous pensons que toute opposition
à M. Rose sera impuissante. Il se-
rait meine possible qu’un renonçit
à lui en faire.

TERREBONNE,
Dimanche MM. Lnbrèche-Viger,

Cyrille Boucher dit Beausoleil, E.
L. de Beliefeuille, L. A. Jetté, S.
LeSage et Hector Fabre (à qui en-
tre parenthèses nous fesons nus com-
plimeais sur son heureux retour au
“ Pays”) sont allés diner chez l’Hon.
Edouard Masson, à ‘l'errebonne, Il
faudrait ne pas connaître les habi-
tudes hospitalières de leur aimable
amphytrion pour douter de l’accueil
distingué qui leur à élé fait.
Comme aufestin de Balthasar on

u temis les rffaires sérieuses au len-
demain. ll fut même défendu de
parler politique et surtout de la né-
cexsité de faire de l’oppostion a M-
Morin. Avec toutes ces précautions,
ces messieurs we sont futtés avec
raison de n'avoir pas «l’autre indiges-
tion que celle du leurs discours ren-
trés. Quantà l'élection on en a gaic-
ment et le verre en mains confié le
sort au Dieu des bonnes gens.

Pendant que ces MM. buvaient
frais et so reposaient des fatigues de
la lutte de Monturville, M. Morin
allait visiter ses électeurs qui par-
tout l’out accueilli ainsi que ses re-
préseniante à bras ouveris,

 

 

Noux lixons duns le Journal de
Québec :
Nons ne savons si M. Mongenais se pré-

sante de nouvesu au comté de Vaudreuil ;
on sait qu'il fut élu, un peu avant lu dernié-
re session, à la place de M, Ilsrwood qui
avait résigné son viége eu chambre pour
monter au Conseil Législatif. 11 avait, du
reste, utilement représenté ce inéine comté

| durant plusieurs aunées auparavant.
‘

C'est ua des turcs 100018 Qui, à ‘vice
d'iutebigence et de travail, sont arrives a {a
fortuue ; de ces liousines qui, suivant un évet-
gique langage, se font eux-msdmes.

Nous uous ruppelous qu'il combattit, trois
sessions durant, contre M. Coffin, pour fai-
te pasrer le chemin de fer dans les comtés
de Vaudreuil et de Soulanges, et qu'il (ous-
ait contre son habile adversaire.

Nous savons qu'il fut celui qui prit l’ini-
: Vative de l'agitation contre les dioits sei-
| pnesiaox, et qu’en 1848,il convoqua une as.
semblée pour cet objet dan: le comité de
Vaudreuil : que des résolutions y furent
| assées, el que ce lureut ces résolutions qui
donnèrent l'unpul-ion à tout le Bas-Canads.

Nous savons encore qu'il contribun beau-
coup à faire passer lu mesure seigoeurisle
qui est lui aujourd'hui ; et que s’il n'avait
pas été en chambre, les propriétaires de
biene- fonds eussent été prités d’un droit que
leur garantit la loi seigneuriale, celui du ra.
chat des lods et ventes dans les commuts-
tivns partielles.
Dans fu dernière session, nous en avons

été nout-mbine témoin, M. Mongenais a
obl«au des avantages consilérables sous la
torse d'octrois ds terres pour la construc-
tion du chemia de Vaudreuil et Bytowa.

Li était favorable à la déventralisat.on ju-
diciaire, mais il n'y à toutefois consenti que
lorsqu'il a eu obteau Ja part d'argent afé-
reote à son comté : £300.

S'il n'a pas eu pour commencer sa car-
rière, l'avantage inappréciable de l’instruc-
Lion, il l’a compris du moins et il o's pas
cessé de favoriser ua instunt les institutions
d'enseignement. C'est à son initiative que
le comté de Vaudreuil doit de posséder un
superbe coliège et un beau couvent, où des
centaines d'enfants «lex localilés environnan-
tes vont chaque jour puiser une instruction
solide et moiule.

M à aussi porté sa soliicitude sur la colo.
nisation, et un chemin doit s'ouvrir dans le
township de Newton,

Toutes ces choses sont des titres qui re-
commandent amplement M. Mongenais à la
confiance du comté de Vaudreuil, s'il con-
sent à ne présenter de nouveau, Comme
M. Coutlée, son digne voisin, il appartient
à Ja grande plalange des lunmes qui out
nobiement défendu les droits et les intérêts
du Bas-Capada, et, comme lui, il devrait
revenir en chambre.

ŒQuelques hommes ont probablement plus
qu’eux l'habitude de la parole ; mais peu
travaillent aussi assiduement et avec autant
de succès à tout ce qui intéresse les comtés
qui leur ont confié leurs maudata,

Les œuvres valent mieux que les discours.

Onlit encore dans le Journal de
Québec :

Le Pays, l'autre jour, parlait avec dé-
dain, du digne représentant du comté des
Deux-Montagnes, M. J. B. Daoust, et une
assemblée de ce coulé lu a répondu avec
le même dédain, en spprouvant le FU, la
couduite de 20n député dans une assemblée
generale,

L'on tenait beaucoup à déprécier M.
Daoust parce qu’on l'avait plus d'une fois
rencontré aux portes des églises, et que
l’ons'était aperçu que sa parole portait la
conviction dans les exprits des électeurs.
C’est un cude joÂteur, des chuis de l'oppo
sition nous en out à nous-même fait l'aveu,
Le bon sens chez lui, la vive perception
des choses, et use parole nette et facile, a
fait plus que remplie le vide luissée per une
instruction néghyée au debut,

M. Daoust était place dans une position
toute exceptionnelle par rapport à la ques-
tion des redevances svigneuriales ; car1l re
présentait l’une dea seigoeuries non compri-
ses dans la loi de M. Drummond. Ces sei-
gneuries dont les principales spparteosient
aux Messieurs de Saint-Sulpices, étaient
réellement, en ce qui regardait les censitai-
res, plucées dans une position d'infériorité.
Les censitaires des autres seigneuries étaient
mieux partagés,

Lie gouvernement cosiprit cela, et de-
manda aux chambres la somme de £35,000,
pour égaliser les avantages, et placer sur le
même pied les censitaires de toutes les sei-
goeuries de toutes les seigneucies indistine-
tement,
M. Dacust avait fait ses calculs et avait

trouvé que celte noimne de £35,000, lais-
sait encore les cemitaires de la seigneurie
des Deux-Montagnes dans une inferiorité
relative, lise init donc à l'œuvre, et, à
force d'instances,il fit comprendre la situa-
tion de ses électeurs, et obtint pour eux une
»omme de £35,009 additionnels.
le pareils servicen ne s’oublient pas et

nous serions étonné si le comté des Îeux-
Montagues n'élisait à l'unanimité son digue
représentant.

NOUVELLES DU CANADA.

Feu.—Samedi dernier, entre onze heures
et midi, le feu s’est déclaré dans une maison
des rues Beaudry et Logauchetière. appar-
tenant à M. Vudeboneœur. Plusieurs loca-
tuires occupaient cette maison. La hrigado
de pumpiers, conuuandie par le capitaine
Bertram, fut bientôt rendue sur le lieu du
sinistre, et avec son ile et son activité or-
dinaire, confina l'embrasement dans la
chambre où il avait eu lieu. Les locataires
n'étaient point assurés, mais le propriétaire
l'était, La promptitude avec laquelle les pom-
piers sc sout rendus est une nouvelle preuve
de leur activité et de l'inestimable avantage
des nouveaux travaux de l'aqueduc.

Mine de cuivre à Froat- Village—Nous
avons plusieurs fuis fait allusion à l'existan-
ve probable de mines de cuivre dans les
environs de ce village. Nous avons actuelle-
ment le plaisir d'annoncer au public que
nos espérances ont été pleinementet heu-
reusement ténlisées. Ja découverte vient
d'être faite sur les propriétés de W. W.
Williams, Fer. llusicurs éminents capita-
listes de Boston, accompagné d'un habile
pévingiste de cette ville ne sont rendus sur
les lieux et se proposent de creuser un puit
de mine à lu profondeur «de 1050 pieds, Ceci
est d'un bon augure pour nos richesses mi-
nérules.— Waterloo Advertiser,

Lut Poste—Nous recevons depuis lung-
temps des plaintes des différents bureaux du
ponte de la campagne. Nous avons patienté
oroyant que le maître de ponte trouverait
moyen d ; remédier, Mais cela va de mal
en pis ri l'on en juge par les plaintes qui
nous viennent de tous les côtés, Un de nos
abonnés du Côteau Station, nous écrit
"qu'il reçoit son Journal une semaine après
sa publication, ou À n'en reçoit pas du tout.
Hier matin, tous lex Now, d'un journal an-
Jais de cette ville, adrensén à Québee, à été
léporés au Côteau Station. Voilk deux
noms de loeulités qui ne sc ressomblent
guères pourtant !

 

 

—Un urticle préparé nu sujet de certai-
nes transactions financières operées par le
gouvernement et dans lsaquelles était con-
cornde Ia Cle. du Grand Tronc est remis
nute d'espace, 

LAMINEEVE IS JUIN 3861

 

  

Verreries et Poteries—Ce matin par J,
J. Arnon Ber.vente de Verreries et Pote-
ries endommagées, c'est une chance rare pour
ceux qui désirent se procurer de ces arti-
ele» à bon marché vû que ceux-là seront
vendus pour le compte des assureurs.—
Voir l'annonce.

—Un attire l'attention des acheteurs sur
la vente de meubles de métmage en noyer
noir et acajou ainsi que sur les pionos, tapis
de Bruxelles, mirroiry, &e.. qui doit avoir
lieu ce matin, & 10 heures, au Cathedral
Block, rue Notre-Dame, par M. Henry J.
Shaw. Le tout sans réserve. Voir l'unnon-
ce.

Erratuim —C'est par erreur que le nom
de Messire Picard se trouve daus la liste
des membres du comité du Concert-Prome-
nade qui doit avoir lieu lundi prochain ;
on duit fire i xa place le nou de Joseph
Clément, Fer.

—A une assemblée trimestrielle des
emupagnons-boulançgers qui à eu lien 1%
courant, Isane Dosel à été réctu président,
Walter Scott, vice-président, Robt. Reddy,
secrétaire, Narcisse Dulwis à été réclu tré-
sorier,

17 juin 1x61.

Marchandises sèches —Nos lecteurs ne
doivent pas oulsier l'amortiment considé-
rable de drap, indienne, mouszeline, Ke.
qui doit être vendu, ve rustin, par MM.
latterson & Gregory, Il n'y à pas eu de-

puis ce printenipe Une vente aussi variée.
—Voir l'annonce.

 

Chambre des Notaires de Montréal—
Néance du V3juin ISUt.—A cutte séauce
ont été udusis à lu profession de Notaire,
après un exainen bien satislaisant : Menry
Blake Wright, Owen J. Devlin et Jean
B. A. Riendean, Kere. de Montréal. et
Damase Grégoire, Ker! de Ste. Julienne.

CORRESPONDANCE.-

M. le Rédacteur,

Vous avez oublié de mentionner le nom
de M, Ilubert comme briguant les sufiroges
des élucivurs d'Ilochelaga. Cependant, la
candidature de M, llubert est sérieusement
posée devant ces derniers. ll est inutile de
faire l'éloge de M. Hubert. Il a constam-
meat marché dans ies rangs du parti et payé
de sa liberté son dévoñmeut aux intérêts de
son pays. ll est regrettable que M. Ls-
porte ve refuse à écouter les cooseils de ses
meilleurs amis qui lui proposent une re-
traite bonorable.

Un ELECTEUR.

 

Ilcary de Courcy de Laroche-
Héron.

La fin de notre cher et précieux collabo-
rateur, M. Elenry de Courcy,n'était, bélas !
iuattendue pi de fui ni de nous, Elle s'est
annoncée de loin ; quoique prématurée, elle
a été lente, mais d’une lenteur qui ne nous
permettait aucune espérance et ne lui laissait
aucune illusion. Cette perte nous rappelle
douloureusement celles qui l’ont précédée.
En comptant le vénérable M. aitiy, dont
nous suivicas récemment le cercueil entouré
d'œuvres vivantes, et Charles de Riancey,
tombé avant l'age, éloigné de notre camp,
mais non pas de nolic uiap.tet de nos
cœurs, Elenry de Courcy est le sixième ré-
ducteur de l’ancien Univers que nous ins-
ciivons sur notre nécrologe. Avant lui,
sont partis Edouard Ourliac, l’Abbé Bernier,
Albérie de Blanche. |! avait un moment
rencontré Ourliac, nur le seuil d'un monde
qu'il regarda sans y entrer jamais ; il connait
maintenant Bernier et Albéric de Blanche,
qu'il ne reacoutra point sur la terre. ous
quatre sont morts au même âge à peu près
et de la méme maladie ; tous quatreluissant
à notre ainitié le même souvenir profond,
pur et consoié.  Ourliac a mis non vif esprit
au service de la vérite dès qu’il l’a conue.
Bernier, Albérie de Blanche et 1ienry de
Courey l'ont servie de lu même maniere dès
qu’ils en ont eu le moyen.  Cliacun d'eux y
« employé tous ses dons et toute son âme ;
ils ont eu même désintéressement, même
courage et même récompense : leur cécom-
pense à été un grand accroissement de foi,
une invincible constance dans les souffrances
d'une longue agonie, une inébranlable espé-
ragce daus la mort.

Henry de Courcy est né a Brest, en 1820,
d’une famille dolliciers do marine originaire
de Normandie, peu riche et trés jusiement
fière. 11 fut élevé dans la maison paternelle
par deux sœurs ainées, et l'une d'elles lui à
donné sa tutélaire assistance jusqu’au dernier
jour. Plus tard, on lui fit suivre les eours
du modeste petit collège de Saint-L'ol-de-
Léon, avec des jeunes paysans, ce qui ne
l’empêcha pas de garder le plus doux et le
plus respectueux souvenir de xes maîtres et
de ses condisciples, dont plusieurs se sont
lorieusemer:t engagés dans les missions.
@ frère de Henry, M. Alfred de Courey,

qui n négligé une belle vocation d'écrivain,
nous à donné, dans ses trop courtes Lsguis-
ses, un tableau charmant de l’éducation que
l'on recevait alors à int-lol-de-J,éon.
C'était une éducation qui faisait des chré-
tiens et des hommes; elle se contentait de
tailler le granit d’Armorique dans les pro-
portions nécessaires pour bâtir, et laissait au
temps et à la pratique du monde le soin de
lui donner le poli. Lienry de Courey avait
gardé cuite ferme structure, et certes le poli
n’y masquait pas.
À seize ans, ayant reçu cetle première

main-d'œuvre que son intelligence rendait
auflisante, 11 vint à Paris pour gagoer sa
vie, Il occupa un humble emploi daus une
grande administration qui, huit ans après, en
1845, l’entoysit à New-York avec une
importante mission commerciale.

ll avait viogt-quatre sos, il était marié,
chargé de sérieuses affaires, il ne se sentait
guère importuné du désir d'écrire, chose à
quoiil ne s’était nullement essayé. Ce fat
uéanmoins dans ces conditions que se révé.
la en lui une vocation de polémiste des plus
heureuses. On peut dire que Heory de
Courcy était né Journaliste. Il eut tout de
suite Ju promptitude du jugement, ln clarté
ine de l'expression, l’art d'étudier vite
et de bien savoir,le tact de ces choses qu’il
faut dire, le don précieux de la répartie, lu
don exquis de la brièveté. Néanmoins, il
n’eût jamais songé à faire usage comme
écrivain de cen qualités brillantes et rares ;
surtout il n’eût pas songé à devenir jour-
valiste, si l'ardeur de vu fui ne l’en avait
pressé. D'un vôté, c'était ajouter sans au.
eun profit personnel au travail déjà considé-
rabie qu’exigeait son emploi, travail dont il
voulait s'acquitier avec la conscience rigou-
reuse d'un chrétien; d'un autre côté, il ri.
quait fort de déplaire aux chefs de son ad.
ministration, qui n'aimaient pas que leurs
agents écrivissent dans les journuus, parti-
eulièrement dans un journal comme l'Uni-
vers, doublement détestable aux yeux de
beaucoup d’entre eux, et cour feuille
** cléricale,”” le dot avoit déjà cours, et
comme leuille d'opposition,

  

Mais c'était à cé double titre précisé-
tent que Lenry de Cuerey se sentait attiré
par PUnavers. 11 voyait ea Amérique de
nombreux et forts arguments pour Ja cause
3 DOUs touteaions contre le gouvernement

le Leuis-Plulippe et contre le libéralisme
au profit de l’Église et de la liberté. L’A-
mérique, en 1845, w'était pas ce qu'elle est
rapidement devenue. lila connaissait moins ;
elle était plus jeune, et lui aussi, et nous
aussi, Beaucoup de libéraux professaient
alors avec une certaine sincérité des opi-
aions qui semblaient des priacipes, et pro-
songaient des paroles que beaucoup de ca
tholiques preuaient pous des serments. Nous
voulions compiler sur eux. De fréquentes et
améres déconvenves ne nous fairaient pas
désespérer de réatiser enliu l'accord de la
religion et de la liberté. En Amérique, il
semblait alors que cet accord pouvait n'ac-
complir, en ce sens que l'Eglise, dépouillée
ou délivrée de toute protection, y étiit us-
surée de lu liberté du combat. Nous igno-
rions fous la malurité sondaine et terrible
que la révolution de Février allsit douner
dans le inoude entier à ces beaux principes
qui mettent Dieu hors des lois et des choses
du moudz, et qui lui disent superbement de
se protéger lui-même. Menry de Courey
nous montrait le rapide développement des
Eglises, l'essor magnifique des missions : le
courage et la vertu du ces apôtres, de ces
prètres et de cesreligieuses qui se lançaient
avec une victorieuse lémérité dans les villes
Daiesontes et dans les déserts du Nouveau-
Monde. la traçant ces belles et rapides
esquises des missions modernes, il ne uégli-
geait pas la gloire des ancieunes missions,
et il rallumait l’uuréole autour des héros ou-
bliés. Eu môme temps, avec une ironie ha-
bituellement douce et aumable, quelquefois
sanglante, if décrivait les étranges dissolu-
tions des sectes protestantes ; il opposait
aux prétentions brutales du libéralisme fran-
Çais la largeur de la liberté américaine,
Quelquefois aussi, et plus en plus fréquem-
ment après 1545,il signalait le progrès de
l'esprit révolutionnaire et tout ce qui lui per-
mettait cette liberté, qui se prétait d’ailleurs
si facilement au bien. Ses préventions pour
l’Amérique s'obstinèrent longtemds, il vit la
triste réalité, loraque la populace et la bour-
geoisie de plusieurs villes, obéissant aux sug-
gestions de quelques misérables révolution-
naires italiens, s’ameuterent contre le légat
du Pape, Mgr Bedini, archevêque de Thé-
bes. Il crut alors et il le dit, que le protes-
tantisme et la Révolution chasseraient d’A-
mérique la paix, la liberté, et probablement
aussi cette civ ion toute matérielle qu
seule a pu s’y acclimater, Nous pourrions
trouver dans ses lettres plus d’une annonce
prophétique des érénements qui s'accomplis-
aent aujourd'hui.

Henri exerçait à New-York un véritable
apostolat, Il ne se contentait pas de nous
écrire, d’être toujours prêt, de faire toutes
les recherches et toutes les études nécessai-
tes pour être toujours intéressant et ulile.

11 se mélait aux œuvres, les aidait de ses
conseils, de son action, de ses aumônes, se
mettait en relations avec les journaux ca-
tholiques américains, recevait les tmission-
naires et les émigrants, Sa maison était de-
venue le centre laïque du mouvément catho-
lique.

Malheureusement, sa santé ne put résis-
ter à tant de travaux et le contraignit, après
onze ans, de revenir en Europe, La ruine
de sa Funté élait aussi la ruine de sa fortu-
ne. I! supporta ce double coup en homme
que l’adversité peut abattre, mais ne peut
vaincre, et il ne permit pas que la maladie
le rendit inutile. Les médecins lui avaient
conseillé le climat de l'Italie : il nous offrit
d'aller s'établir à Rome, pour remplacer
notre cher et pieux abbé Bernier, qui ve-
dait de mourir, les lèvres sur le crucifix, et,
nous pouvons le dire, la plume à la main.

Par son talent, par sa piété, par son
amour pour Rome et pour Pie IX, Hlevry
de Courcy était digne de l'héritage de Ber-
nier. Nous le lui donnâmes, avec la crainte
que la lâche ne fût bien lourde pour wes
orces, avec la certitude qu’il la remplirait
admirablement. Nous ne nous trompions ni
dans l'un ni dans l'autre cas, La part de ré-
daction la plus importante, dans un journal
catholique tel qu'était l’Unirers et qu'est
le Monds, doit être celle qui se fait à Ro-
me, Lu difficile n’est pas d'avoir le cœur
plein de dévouement et de respect, il faut
surtout que le langage soit prudent et ré-
servé, que les informations soient nombreu-
-ses et sûres ; il faut principalement ne ve
point se presser et savoir laisser souvent les
autres journaux gagner de vitesse. Dans
ces conditions rigoureuses, l’abbé Isernier
avait su donner à la correspondance de Io-
me us intérêt et une dignité qu'elle ne per-
dit point dans les mains de 1lenry do Cour.
cy. Ii se fagonna promptement à ce nou-
veau théitre et à ce nouveau style, nidé en
cela par des ainis sûrs, dévoues à l'œuvre
et bientôt tendrement attachés à lui-môme;
mieux servi encore par sa vive intelligence
et son souple talent.

LI eût voulu rester à Rome; son état ne
le permit point. Au bout d'un an ou dis-
hit mois, 1 fut forcé de chercher un autre
elimat ; mais il n'y avait plus de bon climat
pour lui dans le monde. Il commença de
mener Une vie.errante de valétudinaire : il

  

    

 

courts séjours à Paris.  l’artout il seutait
décliner ses forces et la vie lui échapper;
partout et toujours, armé de la force de
ton cœur, il étudiait, il écrivait, il combat-
tait pour l'Eglise de Dieu. Ce journal à
reçu, il y a un mois, son dernier article,
tracé d'une main aussi ferme et d'un esprit
aussi plein et viril que tout ce qu'il à écrit.
En l’adressant à son frère, il lui disait, sans
autre plainte : « C’est le dernier, probable-
ment.” Car il n’était pas sûr de n’avoir
pas encore une heure, et s’il avait eu en.
core une heure, il aurait encore travaillé.
Mais l’heure qui arrivait était celle de la
récompense et du repos. 1 a done déposé
sa plume vaillante et joint ses mains pour
ka dernière prière.

ll lnisse quatre enfants et une veure,
femme aussi distinguée que lui par l'esprit
et par le cœur, et qui lui à fermé les yeux

Nous l’avons plaint souvent. A cette
heure, prisot pour lui avec espérance, nous
ne le plaignons p'us, 1! a bien rempli sa
vie, il ent bien mort. Ilasu qu’il servait
un Dieu de miséricorde ; il voit l’éternel
triomphe de sa mère imnortelle l'Eglise
de Jésus-Christ, dont son âme a pieuse-
ment partagé les douleurs et qu'il à fidèle-
ment assistée dans les angoisses qu'elle
traverse ici ban; il connaît le prix de la
goutte d'eau et de la goutte d'encre et de
la goutte de sueur données de bonne vo-
lonté au Créateur du ciel et de la terre, qui
les réclame en mendiant pour les payer en
Dieu—(Le Monde.

Nouvelles Etrangeres.
COCIINCHINE.

Onlit dans le Monicexr de l’armee :
+ Plusieurs journaux étrangers donnent

our la siteation des affaires en Cachinchioe
des détails qui manquent d'exactitude.

 

 
ailu en Nuisse, eu Provence,il fit quelques |

Nous sommes à même de pouvoir rectifier
leurs assertions d’après de vouveaux rense:
gnements, d’uu caractère complétement au-
thentique, relatés dans des letires écrites de
Saigon, le 1D avril.
« Depuis I'enlévement des iorts de Ki-

lion et la destruction de l'armée snnamite,
les populations de toute la basse Cochie.-
chine ou Cambodge ont eavoyb des depura-
lionsau quartier général pour faire teur ov.
mission. Les membres de ces députations
ont parlé svec une franchise el Une raison
peu communes. Voici les fails qui rèsul-
teat, en substance, de l'ensemble de leurs
déclarations.

“ Les habitants du Cambodge sont gou-
vernés par l’empereur d'Aunaiu de ls wa-
nière la plus dure et le plus rigoureuse ; on
leur envoie de llué des mandatins, étran-
gers à leur pays qui les traitent comme une
race conquise. lis sont écrasés d'impôts, et
les récoltes que produisent leurs tecres, st
riches et si fertiles, sont pour la plus grande
partie enlevées au nom de l'empereur, que,
dans le but d’augnienter ses richesses, les
fait vendre pour ton propre compta dans le
reste de son empire et souvent même à l'é-
ranger ; c'est ainsi que les riz de la pre-
vince de J’huyen, les plus renommés de
toute l'Asie, sont embaijués tous les aus
sur les joncques impériales et vendus sur les
marchés de Java,

“ En présence de ces choses, les babi-
tants de la base Coclinchine seront heu-
reus de se donneri Ia I'rance, de vivre sous
ses lois, mais a la condition qu’elle s'établira
d'une manière sérieuse dans leurs jars,
qu’elle ne le quittera plus; car si les Fran.
gais les abandonnaient, ils se trouveraieut
exposés à la vengeance implacable de l’em-
pereur, qui enverrait à la mort les plus no-
tables d’entre eux. Tel est le sens des
discours que tiennent tous les Annamntes qui
se présentent pour se soumettre,

“Il ne leur à été et il ne pouvait leur
être fait qu’une réponse : c’est que la Kran.
ce se trouvait établie pour toujours dans le
pays, que les populations qui se rangeront
sous sa dosnination seront protégées et dé-
fendues par elle, que les lois de la métropole
leur garantiront, comme à tous les Français,
leur liberté, leur fortune et (ous les droits
qui en découlent.

“ Ou aseure que les instructions envoyées
de l’aris approuvent cetteligne de conduite
et décident la création d’un établissement
définitif en Cochiuchine. On doit, d'après
les dispositions bien connues des populations,
regarder la conquête du pays commeterini-
née, Aux dernières dates, les négociations
entamées avec In mandarin gouverneur de
Myiho ayant échoué par suite d'ordres im-
périaux venus de Ilué, les hostilités
commencé, et on devait diriger le 16
une attaque générale contre fes ouvrages de
eetie place, qui seront enlevés, || ne reste-
in plus alors que Bien-lloa, qui ne tardera
pas à être prise.

« Nous possédons aizsi une colonie toute
faite, une des contrées les plus riches de
l’Asie, babitée par une race plus honnête,
plus courageuse et plus vigoureuse que celle
de la Chine. Les produits du Cambodge
sont nombreux ; ils consistent en riz, soie,
ivoire, coton, tubac, huile de coco, cuir el
corne de buffles ; la pêche y est trés lucra-
tive, et il s’y fait un commerce de poissons
salés trés recherchés sur les marchés de la
Chine et de l'extrême Axie.””

     

NOUVELLES TELEGRAPHIQUES.
RAPPORTÉES POUR ““ LA MINEAVE.”

ARRIMÉE DU JURA.
Pninte-aux-Pères, 17 juin.

Le stesmer Jura « passé hier en vue
d'ici vera 93h, de l'après-midi, avec 42 par-
sagers de chambre et 169 d’entrepont.

Lord John Russell a déclaré en parle-
ment que le gouvernement n’avait aucun
renseignement quant aux services qu’aurail
offerts aux Etats-Unis le régiment des vo-
lortaires canadiens, et qu’en conséquence,il
(lord John Russell) ne pouvait pas indiquer
quelle mesure il y uvait à preudre à cet
“gard.

Le Nora Scotian était de retour à Li-
verpool le 6, et le City of Bultimare était

espêces.
Lord Jobin Russell, dans sa lettre a I'a

mira uté, lui ordonnaut de ne permettre à
aucun vaisseau ariné en course de faire des
prises dans les ports britanniques, à dit que
celte mesure n'avait pour objet que de cou-
server la plus stricte neutralité.
M, Liddel a donné au ministère, un avis

de motion pour s’enquérir prochainement
si cette interdiction n’était point en désac
cord avec les coutumes habituelles,vain
que la raison de ce changement dans la poli-
tique maritime.
Le Times répond aux bauts cris poussés

par les ltata du Nord contre lAngleterre
que la rumeur répaudue à cet égard est
tout à fait mal fondée.
La reine d’Espagne à mis au monde vue

princesse.
GRANDE-BRETAGNE.—Les procédés du

parlement sont sans importance.
Cing caisses contenant 100 carabines,

adressées a lu Banque Commerciale da New-
York, et devant être mises à bord de li -
driatic, ont élé saisies à Gulway surle relus
de l'agent de la ligne.
TrALIE—Le comte de Cavour est mort

le G courant, « 7 heures du matin. Sa mort
a causé, à Turin, Ia plus profonde sensation.
Unefoule immense environnait sa demeure,
lorsque l’on à annoncé la gravité de sa ma-
ladie. Le signor Minghetti a été chargé
provisoirement du portefeuille des affaires
étrangères.

Tlest rumeur que “faribaldi se propose
de faire un voyage en Amérique dans le cas
où il n’y aurait point de guerre en Italie.
On dit que l’empereur Napoléon enverra un
de ses eides-de-camp pour assister aux fu-
uérailles du comte de Cavour dont la mort
à fait suspendre pendant trois jours les dé-
bats des chambres. La tribune de fa cham-
bre des députés sera tendu de noir durant
20 jours. Oo dit aussi que le priace Napo-
léon sera présent eux (unbrailles,
Le Lombardo de Milan annonce la dies

couverte d’une vaste conspiralion contre le
gouvernement actuel,
Faance—Un bill a été présenté au

corps législatif pour la construction de trois
nouveaux voisseaux de ligne dont le coût
ne sera pas moine de 14 millions de francs.
Le correspondant du London Herald, &

Paris, écrit que l’indépendance de l'Itahe
sera enfouie dans le tombeau de Carvour, et
que la péninsule deviendra une simple pro-
vince de la France.
Rome, & juie-—Le prioce Pranbieri,

agant refusé de retirer sa nignatere de la
pétition demandent l'évacuation des troupes
françaises, a été exilé par le Pape.

Louisville, 17.
Le Delta de la Nouvelle-Orléans du 13

rouraut, dit que la Corporation à approprié

    
parti de ce port le 5, avec £I61,400 en +

»
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$200,000 pour la défense de la ville et

$00,000 pour supporter les familles des
volontaires.

New-Yoik, 17.

Le Parless est areivé ici do ‘Toronto, por-

tant les couleurs ambricaines. L'Atlantic

et le Baltic duivent êlre convertis en cu-

bonnièrer.

DECES.

En cette ville, le 12 courant. apres une longue

#4 dondeareuse mululie, davs toutes les consoli-

tions de ia religion, Dane Franco Bourdon, wie

Marguerite Seuteune, à l'âge de 71 ans et 8 mois.

Na lui vive, sa fermeté de caravtere et son bon

cœur, sont bonorés d'uu souveule d'affection par
sec amin; et §l eat hequ de pouvoir ajouter que,
sa famille éplurée, peril en vile, tne une were,

et son époux désolé, Ja plus estimable des fem-
mes,

Qu'elle repose en pals.

—En cetie ville, le Li courant. Mathilde, en-

fant de M. 6G. FL. Rolland, Fer, ogee de 8 ans et

# moie. 0,
Un spectacle imposant et tout u Lu fois émott

vaut attendait le convoi funebre à lu Congr

tion de Notre-Dame. Lu bonne Sar Natl

avec toutes les jouues éleves du Couvent, utten-

dient, duus un piens recucillemeni, le passage

de celle qui fut autrefois leur ficdele amie, comme

pour Jui dire qua dernier et éternel adieu. M.

olland fut trés-touché de cette délicieuse ntten-

tion de ln part de | r Nutivilé, et il est Jeu

reux de clisisr cette Occasion pour lui esprimer,

winei quiaux éleves, Loute su reconnaissance.
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MERES! MEMES!! MERES!!
N'oubliez pas de vous procurer le Sirop de

Mde. Wenslow pour la dentition des enfants,

Cetle bonne préparat.on est la prescription
de l’une des mel lentes vourrices de ta Nouvelle
Augleterre et l'on en a fuit usage duraut ces dix

dernières années avec un succès toujours pare:l

duos des milliers de cas ; non seulement ça

Inge l'enfant de sa peine, mais renforce l'isto-

sr :etles intestns, corrige l'acidité, donne du

tou et de l'énergie à tout le systéme, ça remet
presyu'instantanérment.

! PCOLLIQUES DANS LES BOYAUX ET

VENTS ev de grandes convulsious, si elles ae

sont pas prises € temps mènent à ls mort,

Nous pensums que ce remede estle rueileur et

le plus sûr du monde dans tous les cas de dys-

seuterie ot de diarrhée au enfants, que cela vieu-

ne de la dentission ou de toute autre cause.
Toutes les directions pour ea faire usage [en

français] acrompagneront chaque Luteille. Au-

cune n'est vraie à moins qu’elle ne porte le “ fac
simile “ de CURTIS & PEaKINS, New-York,
sur le deliors de l’envelopue.

Vendu par tous les droguistes en Canada,
Bureau princiqal, No. 11 ree Cedar, N.-Y.
Prix, 20 cta. 1a bouteille,
J. M HENRY & FILS, No. 30, rue 8t. Henrl,

Montréal, Ag- nt général pour le Cansde.
16 mai np—b

GRANDE FETE NATIONALE.

CONCERT-PROMENADE
SOUS LE PATRONAGE DE

L'ASSOCIATION ST. JEAN-BAPTISTE
DANS LA GRANDE SALLE DU

MARCHE BONSEGOURS

LUNDI LE 24 JUIN COURANT.
Au bénéfice de ta Bociété de Colonisation

du Bas-(C‘anadn, et de la Société St.

Vincent de Paul.

   

  

 

  

 

 

PRIX - TRENTE SOUS,

M. C. DESNUYERS,
Secrétaire.

Moutréal, 15 juin 1861.—qi

ASSOCIATIONST. JEAN-BAPTISTE.
AVIS.

Les Messienrs qui composent le Comité du

Concert-lromenadesont priés de s'assemblre au

Bureau du soussigné, No. 41, Rue ft, Vincent,

JEUDE prorbiain, 20 courant, à HUIT heures

PM.

 

 

M. €. DESNOYERE,
Secrétaire. _A juin. __ _ writ

 

EXCURSION ROYALE
POUR RENCONTRER

SON ALTESSE ROYALE

PRINCEALFRED
LE Vapeur © YAMASKA " laissera le

des Vapeurs de Québec, CE MATIN, à
henres TRENTE minutes, A. M, en EXCUR-
SION jusqu'à la Pointe-aux-Trembles, pour ren-
vontrer Non Altesse Royule le Prince Alfred.

Prix du passage, 13 104d ou 37} conte,
JUSERH LEVY,

Agent.

  

 

 

EXCURSION DE PLAISIR

VAUDREUIL,
DIMANCHE, LE23 COURANT.
Le vapeur “ RICHELIEV,* Cart. Bocusrois,

fers un voynge de plaisir, «i Ie temps le perment,
au joi village de VAUDREVIL arrétaut à la
POINTE-CLAIRE et à NTE. ANNE, les ex-
curslonnietes pourront contempler les Magaif-
ques Rapides du Bout de Vile. Un (rnit spévial
lalssera ta stution Bonaveutare à SEPT hevres
A, M. pour ve rendre à Lachine où le vapeur
© Richelle” attendra les excursionnisies pour
Tes places cid nommées.
Le vapeur arvivera à 9 heures, A. M. à Vau-

dreuil ct en repartira le soir à 4 heures,
Prix du passage de Montréal à Voudrenil, eller

et revenir, 50 cls,
Hi y aura & bord musique rafraichissuments
LFDiner à bord, 25 cts,
Montréal, 17 juin 1861,

AUJOURD'HUI,
ON demande plu ieurs JEUNRS GENS de 18

à 20 aus, pour vendre, en ville, des nouveaux
Haltons de plusieurs conlenr< Un bon prix leur
sora dopué, Sadre ser, no. 139, rue Lagauche.
viére.=18 julneup

Comite de Secours peur les
Inondées.

LES Membre de co Comité sont particulidre.
mont requis d'sasl ter 4 une ASSEMBLE FI.
NALE au Bureaude In BANQUE d'EÉPARGNES
MARDI,te 18 conrent, & TROIS benres, P, M.

THOS. RYAN,
Président.

 

  

   

 

 

  

Montréal, 17 juin 1961,

Salle de Nusique Nordheimer.

Professeur Anderson,
le GELEBRE MAGICIEN DU NORD et dont
la réputation est universelle, contivuera encore |
celte sémniue aes représentations » Muviré.l,
evmmencant :

Lundi, le 17 Juin courant,
DANY SON t

JEU ROYAL, i
Une Nuit dans le Monde des,

Merveilles!
tel que représanté par le grand Artiste devant
8. M. la Reine d'Angleterre et tous les Souve-
raion de l'Europe.
Les particularités seront dunnées daus les

prochaines annonces.
17 juia

JARDIN ZOOLOGIQUE.
NIPPOPOTAME ! ;

HIPPOPOTAME !! |
HIPPOPOTAME ! ! ?

DES

JARDINS ZOOLOGIQUES DF LONDRES, :

ANNONCE EXTRAORDINAIRE,
M. GUILBAULT, Propriéta’re du Jardin Zoo!o-
gique, Montréal, à l'honneur d'annoncer au pu-
lie qu’il & réussï d faire quelques arrsogements

qu'il lui permettront d'ajonter, dans quelques
jours, aux attractions déjà nombreuses de suit
Jardin le fameux

HIPPOPOTAXE
Du Jardin Zoologique Raval de Londres. Co
spécimen rare er extraurdinaire de l'Histoire Na-
turelle ayant été acheté par G. O. Q tick, Eer.,
et apporté dans ce pays à nne grande dépense
de TRENTE MILLE PIAHTREN,

11 est le premier €t seul spécimen de cette es-
prce qui ait jamais 616 exliibé en Amérique et
le seul qui ait été vu en Europe depuis A. D.
318.
distance de plus de 1,500 uillles audessus du
Caire, par ordre d'Abba Pacha, vice-roi d'Egypte
et présenté à la Société Zootogique Anglaise, où
iI monopoli a l'attention publique pour longe
tempe Le nombre des visiteurs au Jardin
Zoologique durant lez années dernières de l'ex-
position a été de 360,402, étant une nena.
tion de 291,507 personns de plus que Vaunée
précédente.
Le préparatifs pour recevoir ce MONSTRE

ROYAL à Montréal out été faits sur une grande
échelle.

UNE ENORME TENTE
à été choisie alin que le public ait une occasion
de bien voir les gambabes, &c., de co Moustre
dans son élémi.nt favorit. Ji est toujours sous
1a garde de son gerdien Salas, «ui eu & eu
soin depuis l'heure de sa prise et pour qui “ Buc-
het’ ou * Lucky Dog,” comme s'appelle l'animal,
à une grande aifection.

Le Jardin Zoologique sera ouvert pour l'Ex-
position de l'Ilippopotame LUNDI PROCHAIN
dans l'Avant-Hidi, et contiau- ra à être ouvert
tout les juurs et tuut les soirs jusqu'à avis con-
traire.

Cartes d'admission 25 Cents.
slessous de dix ans wieitis prix.

15 juin-——tik

| RYE5
GRAND PIC-NIC

A LA

MONTAGNE DE BELGIL
Le Jour de Ia Kt, Pierre, 29 Juin

A la demande d'un grund nombre de person-
nes, M. CONTE Fest décidé à faire une GILAN-
DE EXCURSION CHAMPETRE @ ln jolie et
pitteresqne montagne de BELL. Les srrange-
ments sont des 'plis completa,

Les chars pavticont de Montréal à gh, 30m, et
arriveront i temps à St, Hilaire pour lu Messe,

laisseront TIOTEL de TUNI-
coins, Place Jucques-
2,

Prix du passage tien, depuis l'Hôtel de TU-
-nivers jusque sur la Montajgne où au
tour, y compris churs, voiture, lunch, ke.8s. $d.
{y auru là-bas nae aaisou pour recevoir tes

touristes,

 

 

Enfants au-

 

    

  

  

  

 

nt y passer le dimanche, se-
li matin versrant de retour a reul le |

33h, et auront 4
11 y aura un CORFE

hile direction de M, VAILLANT,
Alin de mieux assurer celte excursion, des

Listes de Souscription ont été déposées duns
différente Hulels, où on pourra y inscrire son
1,

15 Juin —vi

  

SA a

AU JARDIN GONBAUL
LES

20, 21 ET 22 JUIN COURANT.

GRANDCIRQUE
Français & Americain,

DE

6. F. BAILEY & CIE.
Dirertenr. . . H. AUSTIN.

ULSTUN,
W. PERRY.

Maitre du Rond...
Directeur Equestre.

 

 

LES Propriéinites ont fait de leur Etallisece
ment, l'un des plus fort et des plus cotuplets qui
aient visité l'Amérique,

Un n'ont rien épargné pour réunirensemble un
grand nombre d'Artistes du plus grand talent.
Au nombre de ces artistes se trouve Madame

LOUISE TOURNAIRE, bu plus intrépide “ Ca-
vaiivre ” connue.

Lex anires artistes sont … la hauteur de leur
réputation

DEUX REPRESENTATIONS PAR JOUR,
L'APRES-MIDE ET LE SOIR.

Ua pourra ausai voir le

GRAND HIPPOPOTAME.
PRIX DADMISSION Boites, 50 cts; Pors

terrre, 25 cents ; Enfants analessous die 13 ans,
moitié pris. Pas de demi pris pour le Parterre.

th juin. —qi

 

 

 

LeDr. Guerin
AYANT une pratique de 19 ans à le

nr, à fixé ton bureau an No. D, 1ue St. Lambert
Montréal, 20 unv, 18G0

© DR ROBILLARD
CUIN DES RURS ST DENIS ET CRAIG

fn face da Quearré Viger.

1861

 

  

 

AVOCAT,
No, 23, Rue St. Gabriel Meatréal, 

IL ie qi VENTE INPORTANTE, d'aprus Catstogsborndus de Montréal est respectueusemen | MECTLES

ou

bois de Noyer

i

ggx

+ avtivn déc

+de salon : | garniture de salon eu vrin

| LAS JEAN, Curdounier, parti de Québer

Ia été prie en Nubie, aur le Nile, à une G

 Bang

PAR HENRY J. SHAW.

 

  

   

veseljus, Miroirs, * Ceystal diasalier,
de." NANUH, 18 courant, par Je Sous:igné, uu
Caihedral Bloe, rue Notre-Dame, alusf que les
articles suivianis :-2 Leaux finnos à T octaves,
en bois de rose, gstimé cleus L100; an splen-

  

 

: die Luitét es aoxer noir, garni en drap; 1 soft
 + garnie

ture de salon ris avujou : 15 sofax d'avajou eu
erin et damas : à lit d'avajou ; 2 fits de noyer
noir ; 12 superbes tables à diser, hourrees :
elüttaes de noyer noir 3 1 telle table centrale,
«ju taliez de uuser ; trois auperbes te
tete,

Uae hiblintiuque eu acajou, un mabre de
elutabre à couvher, un buffet d'ucajou, un do B.
W—Aussi,—Chaises rout: i here
ceuses du bupeau : l'lusieurs
glais pour manteaux de che :
légers de crystal ; 6 beaux Tapis de Bruxelles
( voir ia longueur daus le d'atulogue) ; 3 nous
veaux Tapis : 860 aulnes «de Tapi- de Bruxelles à
la plece ; divers patrons en bonétat. Aussh, 13
Pinos. Le tout sera veadu sans réerve et enle-
vé 1r de Ja vente, HENRY J. SHAW,

1

   
  

    

   

  u-di Encauteur

PAR JOHN JL ARNTON.

GRANDE ET DERNIÈRE VENTE IMPUR-
TANTE d'un grand Assortiment de MEUBELRS
de premiere ciusse, reçu directement des meil-
1 ures Minutuctures de Boston.

Le Bousrigné vendrs, par Kucan, JRUDI pro.
chain, le 20 juin, dans le nouveau magasie de
Besulry, ¥ Cathedral Block,” un grand Assorti-
ment de Meubles neufs du dernier guût, d'un Lou
find, des meilleurs matériaux et comprenant une
rende vaiiété de Sofas, Tète-à-Tôte, Ottomans,
ucs à ple«ls, Fauteu:ls, Chaises pour salon et

chambre à coucher, Tables de toutes espaces,
Chaises Lerçantes et plusieurs autres articles,

articles viennent de l'une des premières
umann‘actures de Boston, pour leur conmerve or-
dinalre, et fuit: pour ne pas être veudus à l'en-
can, Vu les troubles actuels aux Etats-Unis et
les chiaugem-nts survenus dans l'écoulsment du
commerce, ce lot à été envoyé sur ce marché,
avec des « rdres pusitifs de réaliser Autant que
Jrossible, La soussigué, en meitaut à exécution
ces ordres, prévient ceux qui 8 proposeut da-
cheter, que la vente sera positivement et stricte-
tent sans réserve, pour argent comptant,

Vente à DIX heures et DEMIE.
JOIN J. ARNTON,

Encauteur,

    

  

  

18 juia
 

7 Informations demandées
ON demande des informations sur v    

depuis
wo muis, pour Montréal "et l'un en à plus enter
du parler, Lea personnes qui Vauralent vu sont
priées d'en donner connalssance & aon épouse à
"Hotel du f'ays, rue St. Lambert.—18 juia-dig
  

 

leaeav pe L'AQUEbLC,
Hôtel-de-Ville,

Montréal, 15 juin 1861.

DES SOUNISSIONS cachetées, adressées au
Greflier de ia Cité, Hatel-de-Ville, seront reçues
jusqu'à VENDREDI, le VINGT-HUITIENE jour
du courant, à MIDI, pour
360 tonnes de Tuyaux en fonte

de 24 pouces de diamètre,
fondus en longueurs de 9 ou12 pieds.

L'ouvrage devra être fait selon les Plans et
les Devis, que l'un peut voir su Bureau du Sur-
intendant, Hôtel-de-Ville.
Chaque Suurmizsion devra étre faite sur un

blanc que l'on pourra se procurer au susdit Bu-
reuu, et devra contenir les véritables signatures
de (eux personnes responsables qui veulent
porter cautions pur l'accomplissement du cun-

 

trat.
Le Comité ne s'oblige pas d'accepter la plus

basse ni aucune des Soumissions.
Par ordre,

‘ LOUIS LEBAGE,
Surintendant de l'Aqueduc.

18 juin—qi

TTEXTRAIT DESSTATCRSTT7
bE LA

MAISON DE LA TRINITE
pe

MONTREAL.
Tes maître, déprté-maître ct gardien dela

maisons de ls Trinité de Montréal, dtument saseue
blès en la cité de Montréal, le Vingi-et-unième
Jour de Mars, ‘uns l'année de Notre-Meignenr
mil hult cent soixaute-et-an, en vertu de Punto
rité qui leur est conférée duns et par un nete de
la légistature de In proviuce du Canedn, Git et
pusse dans Ja douziewe année du regne de Na
Majesté, et inti 1 $ Acte queue ahroger vu
certain Acle et otdetmanee mentionnée,

on de la Trinité
1 aneuder «1 refondre jus dispur
Let il est par de present ordonne:

Sutton 1.—Que tout cageux qui descendra la
riviere, soit qu'il soit à Lu remoeque dues steamer
vu autrement, devra. en arrivant vis-a-vis isle
aux Raiving, lisse le cheunl des vaissenux, et
prendre le chenal droit ialiqué pur deux faunux
(beacons) sur Vike à lu Pierce, conservant les
dite fcoaux eu ligue vt passant an sud des houés
qui y ont été placées pour unter le chenal des
cujgeux, sous ane pénulité n'excédaut pas dix
louis qu'encourra le propriétaire, Maitre ou pero
sonne et charge du steamer qui aura sinsi le ca-
Ecus à sé remorque, où contre fe propriétaire,
Maitre où personne en charge du cageux, qui
voutreviendua à ve reglement,

Sevvion 2.—Que tout cajeus, aavigunnt dans
les limites de la juridiction de la Maison de ln
Trinité de Montréal, devra avoir le nom de son
propriétaire où les noms de ses propriétaires lisi-
hlemseni ya sisi wu peintsen lettres, de pas moins
de 1B pices de lung, des deux votés d'une plun-
che, qui ne devra pus etre moins queeinpheds ce
Haut et attaché a lu cabane où autre place per-

lente du cageus, de maniere i pouvoir ttre
distinguée facilement, sous une pénalité n'excé-
dant pas dix louis contre le propriétaite, Marre

onae en charge dieclui.
SECTION Tuut cageux qui descendra la ri-

viere, soit qu'il suit à lit remorque d'un steamer
uu autrement, devra être tenu au nord de l'He du
Laurier où Île Laurette et Plle Beliegarde, sons
une pénalité n'excédant pus dix lvnia, contre le
Mastre, proprivtaire vu persoute en charge du
steumer qui aurn le cageux à sa remorque, où
cunire le Maître, propriétaire où personne en
charge du vageua, qui contreviendrs à ce regle-
went.

La Maison de la Trinité, }
de Momréal, 15 juin l#G1 -<1#-—ti 5

Proviser ue CANADA
Disvuicr os Brac mansots. $

Dans la Cour de Circuit,
POUR LE DISTRICT DE BEAUHARNOIS,

Mardi, le Septième jour de Mai mil huit cent
suizaute et un.

 

   

      

   
  

  

  

  

  

 

    
  

   

No. 1,471.
Présent :

L'Honorable M. le Juge Pocertr.

WILLIAM CONS, marchand, el-devant de Dur-
ham, dans le District de Heauharnois, et
maintenant du village de Beaubnenois, dit
Distriet,

Demandeur.
rs.

WILLIAM STRUTHERS, cultivateur de la ju-
roisse de Ni. Malachie, dit District,

Défendeur.
M, ESF ORDONNE, sur 1a motion de Messrs,

Tikwrase, Cassipy Et Denascear, Avocats du
Demandeur, en autant qu'il appeet par le retour
de Damase A. St. Amout, un des Huissiers jurés
de la l‘our Supérieure pour le Bas-Cannda résie
dant dans le District de Heauharnois écrit aur le
Tiref de Sammation émand cn cette cause, quele
Défewdeur o laissé son domicile on cette partic
de la Provincedu Cauadu, ci-devant constituant
la Province du Bas-Uaunda, «tre peut étre (roue
vé dans ve Diatrier de Henuharuvis que le slit Des
fendeur par un avertissement à être deux fois in
séré en langue Française dana ie puapler-nouvelle
de la Cité de Montréal apprid ‘Le Minerve” et
deux fuls vu Tangue Anglaise daua le papicrnou-
velle de la dite Cité de Montréal apgelé “The
filet” notifié de comparaître devant cette Cour,
et là de répondre à ln Demande du dit Deman-
dent sous deux mois apres la derniere insertion
de tel avertissement et sur ie défaut du dit Dé.
fendenr de compareître et de répondre à telle de-
mande dans ln période susdite, il sera permis an
dit Demandeur ‘le procéder à in preuve et Juge-
ment vonitue daus une cause par défaut.

L. BEAUDRY,
u cu

18 juin.

AVIS
LES personnes qui ont des réclamations con-

tre ls ucotssion de feu ‘e Révd. M. Jaoques Le-
bourdais, en son vivent Prètre et ancien Curé des
la Riviere du Loup, en haut, sont requises de les
présen cr et faire connaitre oaus délai, st celles
qui duireut à is succession, sont aussi requise de
l'acquitter immédistemeut.

be AMAVRANS, Pus, |Fu » FxécuteursTH. DORION, Pire. ;
DAVID FRECHNTTR, Tétiamentaties,
£D. CANON.

Rivière-de Long, 20 mai tg81—18- del

   

  

GRANDE VENTE7

VERRERIE ETDE POTTERIE
(NDOMMAGEE.

MARDI MATIN, 18 courant, le soussigaé ven.
dre à l’Encan dans la de cour joignant l'of-
fice do NN. EDMUND STONE, ALLAN & CIE.
pour le compte des a-sureurs et autres y coucer-
nés

 

wae
M 87 Paniers de loterie

¢ 1 de Verrerie

B.C.20 # de Poterie
H. B.Bk Co. 15> © do

€
Endommagé daus ie trajet d'importation du

8 eamer * Marion,” de Glasgow.
Vente à DIN lentes,

SOHN J. ARNTON,
16 juin. Encanteur.

 

Vente par Ie Sherif,
 

Moxtamat,) AVIS PUBLIC est donné par les
à savoir: $ présentes, que les terres el tène-
ment ci-Jessous désignés, seront vendus unx
temps et Leure ci-dessous mentionnés. Toute op-
position afin de conserver pourra être filée dans
aucun temps, dans les deux jours qui suivrout le
rapport du dit bref,

Venditioni Exponas.
Montréal, à savoir : à  THOMAN €, PANTUN,

No. 1,588, $ de In cité de Homréal,
dans le district de Montréat, Marchand, «deman-
dour ; contre les terres et tanements d'ETIEX
NE LAJOIE, de la dite cité de Montréut
chand de buis, et François Cuason, ci-dev
la dite cité (le Montréal, et maintenant du
ge de Lachine, dans le dit district de Montréal,
Mesureur de bois, (Culler,) défendeurs,

Lies dites terres et tonements mentionnés et
décrites eu In Cadule annexée an dit Bref, war

A, comme auil, savoir : Comme apparte-
François Cusson, un des dits défendenrs :

plarement shs et situé «lans Je faubourg
ve, de la cité de Montréal, contenant

pante-cing pieds de front sur vingi-ciny
ou environ de profondeur : borné en

devant par la rue Itose, d'un côté au nonl-
est, par John Dunegani, et de l'autre cuté
et cn arriere, par un nommé Stewurt—:
une maison en bois à deux étages, à quatre

tés dessus érigé
Pour être vendu à mon Bureau, en In C'ité

Montréal, MARDI,le DEUXIEMEjour de J
LET prochuin, a DIX heures de Vavaneemid

Le dit Bref rapportable le dix Juillet prochain.

Bureau du Shérif,

- JOHN BOSTON,
Sherif,

Noutréal, 14 juln wor. $

SAVON, CHANDELLES, HUILES.
Les soussignés attirent l’attention du Com-

merce ea Gros sur leur grand fonds de MAR-
CHANDISES MANUFACTUREES, savoir : —

SAVONS.
COMMUN, COURUNNE, BLANC RAFINE,

SAUNE, PALE DE LIVERPOUL.
Leur marque de Savon de Liverpool

est garantie être égale en qualité au
mell eur savon importé et vendu à Las
prix,

CHANDELLES.
DR SUIF, MECIIRS DE CIRE, ALAMANTINE,
BELHONT SPERM, CIRE FRANCAISE et
SPERMACETI,

HUILES.
W, P, de DALEINE, W. P. d'ELRPHANT,de
LOUP-MARIN CLARIFIRE, SPERMACETI-
QUE—No. 1 SAINDOUX SPERM PAT. de
MASON RAF:NEE c1 WINTER l'. SPRRM
Johu Mathewson & Fils,

Savon, Chandelles et Huiles, Rue des Inspecteurs
et Collége.

  
  

 

  

   

    

  

 

  

 

    

 

 

N. B.—J. M. & Fils ont le plaisir de soumettre
les témoignages suivants, quant à la qualité des
Îluiles de leur Manufacture - ,

ÿ Bureau dex Contracteurs,
Pointe St. Charles,

12 janvier 1960,
Messaikuna,—En réponse à votre letire de cette

date, j'ai à «lire que les Contracteurs du C. de F.
du Grand Trouc ont pris l'Hul'e nécessaire pour
les engins et les chars dans votre établissement,
depuis le commencement des ouvrages et pour
les 5 dernières aunées; ils ont fait usage princi-
palement de l’Huile “ Mason’s Patent Sperm Oil”
de votre manufacture Elle à donné une entière
satisfaction aux Ingénieurs, et je crois que c'est
la meilleure huile dont on puisse faire usege,

Je suis, &e.,
(Signé,) JAMES HODGES,

J, Matuæwson & Fius,
Manufautureurs d'Huile,

Montréal.
Montréal, ler juin 1801,—ak

AVIS.7
LES SOUFFLEURS cn VERRE après avoir

fermé leur Atelier pendant quelqes jours, ree
rendront et continueront lenr Exhibition AU-
OURD'HUI, 11 du courant, Leur Assortiment

étant nouveau,le Visiteur sera satistuit. L'En-
gin en Verre seul eat plus que suffisant pour ate
tirer le public. Oet Engin sera en opération
l'eprés-midi, depue Z heures jusqu'à 6 heures, et
le soir, depuis 74 heures jusqu’à 10. Chaque Vi-
alteur aura en présent un Échantillon de leur
Ouvrage. Prix d'admission, 714,

11 juin

  
   

 
 

 

On a Besoin
AU Coteau St, Pierre, paroisse de Montréal,

d'un Instituteur ou Instituirice, muni don diplo.
me d'Evole élémentaire, et poussant on vigner
l'Anglais et te Krançais, Fer Applications seront

rues Jusqu'au 25 du courant exetu-irinnnt,
informations, s'adresser franc de portn

BME
Village St. Henri, WVoutreat.

rer,
l'our

13 jeun

Bedeau demandé,
ON À BESOIN pont Je ter. Juillet prove

en le parolase de lus l'rairie de La Mage
d'un homme rrapecta
à faire le service de |

Lu Prairie, 12 juin

   

 

  

   

ORGUE A VENDRE.
UN URGUE qui pourrait très-bles con:

à une église de campagne est en vented in rési-
dence de Mme. GC. A. RITUHARDEUN, à L'A-
cadie, on en demande £50. Tormes fuciles,

Sadresser chez elle à L'Acadie ou à NM. DU-
ROCHER & PARENT, Marchauds, No. 185, rue

 

 Notre-Dame, Montréal.-—4 juiu—vip

Liste des Letires
NUN RECLAMEES au Bureau de Poste de

Montréal, reqmes entre le 15 01 lo 31 mai ine
slusivement.

Les ebiffres Indiquent le nombre de lettres à
16 même adresse.
Eu demaudant une de ces lettres on devra

spécifier si elle à été avertie,
Outre cette liste, une autre des lettres de vrLee

est affichée à l'entrée du Bureau, correspondaut
sux mêmes dates.

LISTE DES DAMRS,
B

Bedare Mde Marguerite

  
 

Cadienx Miss Emmerand Charbonneau Mi. Mary

Uncheney Danse Decent Madame
Doucet Dlie Supleonie  Dubols ile Caliua

;
>

Ethier Madume Mitie
F

H
Herteinster Dile Céline

Ferte Nadame

Tosbeautt Dile Antoiaeue

Datour Dile Olive Leprokon Dile
Lauron Madame Laftamma Mise Sozeph

Martel Pile Philomene Molleur Madame Moïse
Morse Dlle Devise Martin Dlie Pliloine

>

Pilon Da Philoluène  Pareau Sasarine

Ritchie Dife Emma
E. 8FREER.

Maitre de Poste,
Bureau de Ponte,

Montréal, juin 1861. i

 

Liste des Lettres
NON RECLAMEES au Bureau de Poste de

Moutréal, regues entre le 15et le 51 mal iv-
clusivement,
Les chiffres indiquent le nombre de lettres à la

mime adresse.
+ En dewandant une de ces lettres en devra spé-
cifersielle & été avertie,

Outre celte lise, une autre des lettres de vita
ent affichée l'entrée à du Burean, correspondant
aux meme datas.

LISTE DES MESSIEURS.

A
Aland Joseph
Aumond Joseph

Allard Pascal
Archamtmuit Eugène
Auriond

   

B
Bashen Frs Bacon G 11
Buu Edouard Bernard Loni
Beauchamp dosepd Hergerons

 

Beaudei Joa
Bertrand ¥
Beanebuy Githert

Belisle Fra
Berard Jus
Bergeon Edouard
Renaud Charles
Hertrand E
Blanchard J J
Brisebois Baptiste
Honaciua
Bourgeols Ite

Cc
Curdinalt J N
Cheron Jules
Clavel Léon
Corbeau Calix

p
Delorme Maxi
Sdeajaudins Nas ier
Depho Pulphi«
Delaney 3* 1° 1}
Desrachers H
Dare 1
Duranceas PC
pre Jos

  

Boutillier —
Bougeand U 11
Houcharia M

Commirez Nazaire
Caron George
Charron Cluraudo
Cluimont FX
C'ontuis Louis 7

 

Deveault Auspice 2
Desrasier Pierre
Deshamer À
Démarteau Xavier
Desfuges J Bte
Drotet C
Piquet #
Duchezucau Magloire

 

Ferson Dolfice
Franmneat Lane
Froelich Ed

Fries OF It
Franchaire Jaeyne
l'ortier —

G
Gagnou Moïse
Garcenn Glivier
enon Joseph A

ucher

(inscon Laurent
Ginnthier A
Uollatu Louis
Germain A
Geffeare C
Galkiber Lonia [Louis
Guilimette Augustin

     
Goyelle Antoine
Gucnet Louis

Harnault Joseph
Hurteau J

lenri Chas

L
Lasrenier M
Larammee Seaver
Larue Henry
Fajoi Juseph
Larivier Leo
Lacroix Joseph
Lnltisher D
Lachapel William
Lacoste Alexandre
Lalande Ariste
Lamontague Louis J
Levis

Lapierre M
Lavallé François
Lamoureux P
Larche Zawdit
Lagarde Paul
Lauzon François
Laforde Joseph
Laviolette Pierre
Lambert Pierre
Lavahe M
Latieur Pierre
Saabette Tousxæint
Lefebvre Nicolas
bLétoré Heury
Lerompte George
Levluire Louis
Lestue Alsenin

   

LemayF
Lecard Joseph
Leclaire Norbert

 

  Leyailieur alfred Lusignan Francois
M

Mallette J Baptiste Mathew 17
Martel Jos
Marion Lewis !
Marrett G
Monsenuy Elie

Marcott François
Marie EK Ul
Martin Abraham
Moussette 8 PP 3

Nault J Bre Nault Charles
oO

Ussnye —
r

Parent # Parlile
Pariseau Thos
Painchaud L
Pichette Jos

1
Andre

Plonffe Louis

  

Plante J BB Perrault CO
Posé Félix Poulin Nelson
Poitras |,

R
Renault J B
Richelieu J 1
Tobert Léon
Rochette China

Renaud Chas
Renaud Alec
Richard Moise
Roux C

Savnrain Noël
StOnge Moïse
St Ruseau J
St Louis Louis

Bt Michael Napoléon
Ste Marie E
Hie Mavie Edimanid
Nicard Théoptole
T

 

PAR PATTERSON & GREGORY PAR BFNNING & BARSALOU
VENTE DE MARCHANDISES SECIIES AN-

GLAISES BT AMERICAINES,
LES Soussigués vendrout & leur magssio, 15

tue St. François-Xavier, CB MATIN, le 15 j
10 Assortiment général de Marclhaudises seches

  
   

; de guütet d'étape, Consistant où : Drap large,
Casimir, Tweeus, Natinettea unica et de fantaisie.
Piaid- ecuszals, ltotf a puur surtouls, de, Cotou
carreanté, indiennes, beaux patrons, &c., Mous-
aeliue de laine, Coton à ebewises de fautaisies,
Drap d'élepi:ant, Drap, Coton, Cotun Liane, Co-
tou gris, Patrons de Mousselive de laine, Regatta,
Cotoa croisé, Flanuelle de Canton, Las et
Cobourg, Moleskina, Patrons de vests, Rules de
Lsrege panpelive, Nouclwirs de poche da suie et
de cotuu, Rubans, Hrutelles, Boutons, Bas et Soie
pour coudre. Aussi : Un fut de petites Meregries,

 

| cousistant en Brusses de drap et de suies de co-
chon, Partumerie, Porte-Monnaies ot Reticales,
et Sac de fant. lsies, Ke.

Vente à L'EUX lieures.
PATTERSUN & GREGURY,

Montreal, 18 juin Encanteurs.

soumissions demandées.
ON «demande des SOUMISSIONS pour la con-

stru-livu d'une Eglise en pierre, dans la paruis
se de Bt. Grégoire de Farnbum (ouest) : elles
devront êtie adressées au (Curd de In pa:oisse
ou aux Syndice, d'ici au ter juillet.

8 juio—nip

 

  

PAR ENCAN

LOTS ÀBATIR,
AUROLES DUES

LATOUR & LAGAUCHETIERE,
PRES DU MANCHE A FOIN, ENTRE LES REFS

RADEGON & ste. GENEVIEVE.

CES LOTS SONT COMMUES ET LE TITRE
EST INCONTESTABLE

 

 

Pour pins amyles infuraistions s'adresser sur
les licux, aux sou-<igné,

Rue Latour, Maison Jaune,
A

C. F. PAPINEAU, ECR;, |
NOTAIRE,

|
1

!

 

FONDS de BANQUEROUTE

MARCHANDISES
SECHES-

TT Les aoussiguesZont reçu instructions de 22

MM. À. Prevest & Frs. res
SYNDICS AUX AFFAIRES DE

|MM. BEAUVAIS & HENSLEY,
De Vendre, daus les prétaises.

Vo. 53, Rue Notre-Dame.

MERCREDI. LE 19 COURANT.
Tout leur

FONDS DE MARCHANDISES,
A tant dans le £.

— at: —

LES LIVRES DE DETTES
—et =

LE LOYER DU MAGASIN,
JUBQU AU PREMIER MAT 18:87,

Vousv à DIX beures et DEMIR. ©
BENNENU & BARSALOT,

Bucauteur=.
14 juin

“GRANDEVENTE

LOTS A BATIR
A CONSTITUT.

Les Soussignes sont autorisés parles Héritier- le

FLEURYST. JEAN, ECR,
DE VENDRE

 

Petite Rue saint-Jacques.,; À LEURS MAGASINS,

La vente se fra sur les lieux,

LE 13 DU COURANT,
A TROIS HEURES ET DEMIE I.)

 

Si le temps ne le Permet pas, lu vente se it
PREMIER JOUR DE BEAU TEMPS, ul,
here

Rien comptant excepté aix mois d'intérêt
. P, G. LEMOINE.

  

  

ur

12 juin-—ti

 

£13 UE

Bureau du Sherif.
 

Dus Soumissious cavhetées seront reçues an
Bureaudu Shérif jusqu'à ALL |, le VINGE-DEUX
JUIN courant, pour fournir len effets suivants
pour l'usage de la Prison Commune, pour un an,
du ler jour de JUILLETprochain, savoir :

Le meilleur Pain Bis,
Farine d’Avoine et patates,

Meilleure Paille d’Avoine,
POURLES LITS DES PRISUNNIERS,

Pourêtre régulièrementlivré en telles quantités
qu'on poirra vh Avoir bwoin de Lemps à autres.
HOIS DE CURDES.—+00 cordes, consistant

en Erable, en Hètre, et Merisier, le tvut d’une
bonne qualité et sain, et de Ia longueur pleine
de trois pieds de Ia points a la coupe et livré
avant le ter OCTUBRE prochain,

JUHN BOSTON,
Shérif.

_31jrin—si LL

A. BRAHADI,
ETABLISSEMENT ve FOURRURES

DE PREMIERPRIX,

113, Rue Notre-Dame, Montreal.

M. BRAIIADIattire l'attentiou des Citoyens
de Montréal el le pubic en général sur son
grand Assortiment fasbionahle de CIAPEAUX
et CABQUETTES dont là Form«i i6 yualiic ne
peuvent être surpassés.

—Avssi—
FRUTRES pour Dames et Enfauta, et CITA-

PEAUX depaille garnie et non garnis.
CABQUETTES en tweeds ct en drap faits à

ordre, sous le plus court délai. —t avrii—tmnk

Cornwall, Dundee, Fort Coving-
ton.

  

Vapeur “ SALABERRY,”
CAPT. C. Ii. DEWITT.

MONTANT
Lafssers la BASSIN du CANAL TUUS les

MARDIS et VENDRKDIS à DEUX heures P.M.
et LACHINEà l'arrivée du TRAIN de Montréal
de QUATRE henres P. M, arretant à Boauher-
noîs, St, Timothée, Valleylield, Coteau Landing,
Port Lewis, St. Anicet, Lancaster, Quai de Ba-
ker, Cornwall, St. Régis, Duudes et Fort Co-
vington.

DESCENDANT
Laissera DUNDEE TOUS es LUNDIS, er

JEUDIS, à 5 heures A. M, arrêtunt à tous le
ports ci-dessus.

Le Vapeur “ RICHELIEU,”
Laissern Montréal TOUS les JOURS, les Di-

Manches excepiés, à UNE heure, pour CIlA
TEAUGUAY et BEAUHARNQIS.
Pour Fret on Passage, s'sdresrer d bord ou au

Bureau, pied de tn rue McGill.
JOHN McMARTIN,

Agent.
mai

CONMONICATIONDIRECTE A LAVAPEUR
AVEC GLASGOW

1881. 1801.

LIGNE ANCHORDE PAQUEBOATS
doit voyager régulicrement entre

Montreal, Quebec & Glasgow.
Ton, For. Com.
1290 300 W. Koikiervid

UNITED KINUDOM 1255 300 James Craig
JOHN BELL....... 1102 309 Edward Scott

Vapeors
UNITED STATRS..

‘

10 LOIS À BATIR
| PROPRIETE
4

|

RUE ST. TRANCOIS-XAVIER,

LUNDI, ter. JUILLET,

DE 20 x TA ET5 67,
SUM CKTTE

FLORISSANTE,
SPIVÉE SUR OLA

Rue Ste. Catherine et
tion de la Rue An

 

 

—Atastie

A peu près GO Acres
Adjoignant Le Propriété ci-derane, du Catear St,

Louis n fa Petite Cote, 

Cette propriété contient les plus hoiles
RIERES eur cette Isle, et augmentera
ment en valeur, ,

  

DEUX LOTS À BATIR
SUR LA RUE DES ALL NI

Ritués entre les Iues Craig
de front zur 10: de profoudeur,

      

 

=, 

  
 

Propraété Commuée.
Incontestubles.

Titres

 

informations, a'nlresser à
N. PP, ou aux Souraigne 1.
anes,

NG & BARSALOT.
Encanteur.

AVIS.
LA SOCIÉTÉ DE CONSTRUCTION (A-

NAMENNE DE MONTRÉALoffre à prête:

$8000
ALEX. MOUSSEAL,

Svct, Trée..
No, 19, Ruc St Françnis-Xavier,

Montréal, 1% juin

  
  

  

Pour plua amples
JUSEFH BELLE, F

Vente à 01)
BEN

15 juin,

 

 

COURSES AU MILE-EXD

LES Courses suivantes auront lieu sur
les Courses du MILE-END,les 24 et 23
Juin, 1861.

PREMIER JOUR.
Ire. Course.—Ire. Classn—Une bourse

de $50, ouverte & tous chevaux trotieurs,
sous harnais, un mille à répéter, 3 dans 1

2de. Course. Uns bourse de $20, ou-
verte i tous chevaux trotteurs, sous harnais,
qui n’ont jamais remporté sueune bourse
dans la lère classe, un mille à répéter, 3
dans5.

3e. Course. l'ne bourte de $15 ouverte
à tous Pouling, sous harnais, trotteurs âgés
de + ans. Un mille à répéter, 3 dans 5.

SECOND JOUR.
Ire. Course Une bourse de $10 ouverte

à tous chevaux trolteurs, sous harnais, qui
n’ont jamais gagné aucune bourse. Un mille
à répéter, 3 dans 5.

2de. Course. Une bourse de $10 pour
tous chevaux trotteurs, sous harnais, qui
ont été battu dans la seconde classe, Un
mille à répéter, 3 daus 5,

Conditions.
DIX pour CENT seront chargés pour toutes

les bourses ci-dessus.
Toutes contestations seront decidées- par les

Juges ct cette décision sera finale.
On suivre strictement les reglements du CLUB

des TROTTEURS de Montréal
Dans tous les cas quatre entrées sont ndcessai-

res ot trois trottants chaque course
Les entrées devront se fuire à l'HOTEL DE

L'EMPIRE
J. B. EMOND, enoPAIkTAIRE,

 

 

 

Rue BONSECOURS, N@. 19, reconte porte
Fizon W
Theuret Joa
Therean A

 

Thibrauit fo
Tetro F*

Vv
Vanilancourt Norhert

jureen de Poste,
Montréal, juin 1861,

- IMPORTATIONS. 7
SP. JEAN DB

E.8 FREER,
Maitre de Poste.

;
( Bx Fri)

LA CROIX, premier Care
we Jéchaussé, sa vie et su loctrise, par
Fruest Ray,

VIK DUR. P.
r Che. Baie:ol, 2 vols in-12, bro..1 20

REPERTUIRE

Ric, Apotre de la Clive,

DU PRÊTRE,destiné à lui
Kaviliter la préparation des semons, etteà lui procurer
médiationouvrage présentant dace
‘ordre nlpl

nombreux sujets de

hétique, un résumé de
taut ce qui oe rapporte à le foi, à la mo-
raie où à la
l'abbé Muiti
broché...
Fe vente 4 juin

 

rfèction chrétienne, par
PT vol 15, de 730 PASS,

 

vol in}, broché.....0 85

JR, ROLLAND & FILS

THE UNITED KINGDOM
Partira de

QUEBEC POUR GLASGOW

Prix du Passage de Québec i Glnsgow :
Cabine Ire class $60.00
Secoude classe... .- 30.00
Entre ponts € y compris d’albondantes

provisions et bien cuites)......... 20.00
Etfunts suivant l'age.
Une réduction sers accordée sur un billet de

retour,
Le passage sera considéré retenu s’il est payé

d'avance.
Chaque vaisseau « nu Médecin qualifié à bord
Pour fret et juasage, s'adresser à

0. &DHHAW,
16, Rue de la Commune.

Montréal, 11 wal, 1861—3k

Dr. A.B. LaROCQUE, |
Neo. 14, Petite Ruo 81, Jacques, vii-d-vie cher lo

Dr, Teudel.
Montréal, 14 juil. 1860

 

 

  MARDI LE 25 DE JUIN 1861

de le rue Notre-Dame, depuis 9 heures À. M, jus-
qu'à 104 Leures l’. N,, le veille déjohaque jour deu
courses.

Ces Courses auront Ilen,—m le tempe et les
chemins le permettent-à 2j heures prévists,la
décision du Directeur sers finale.

ADMISSION.
Grand Stand, 25 cents, Ze. 124 ets.

J. B. EMOND, Dire, teur.
OUIMET & EMOND, Propriétaires

Montréal 8 juin

Intormations demandees
des informations sur J. H. laro-

1 de Mai dernier, it
rge bord ; uv capot

noir ; col de voie
bleu et blnne:
o fil blane, Bea
Bet 5 pouce:

i teint tre-brun,
oirs, tuviés de blanc. 11 est un
qui en donnerunt des nouvel-

    

    

 

souliers de bœuf; chauss
hardes étaient vieilles.
de haut et Il est âgé de *.
les cheveux tré:

u chauve, Ce
es, obligeront sa famille éplorée, en s'adressant
à son fils KI BRBR LLAROHE, No. 40, Rae bar.
ré, où à la boulange ie de TILTON, ou an us
revude “da Miserre. +15 juin —tik

    

 



 

 

   

Flève gradué de l'Université Laval, de Québec

8, RUS ST. LAMBERT, 0,
EN SAU? DE LA RUN 57. LAURENT

MONTREAL.

Coagultation 4 toute heure ; gratuite pour les
Panvres.

16 fér.1801

AVIS D'AFFAIRES.
LES feu és ont OUVERT UN MAGA-

SIN D'EPICRRIER pour tes ¥AMILLES dans
les Nouvelles Batisses de M. l’ratt, Coin des lues
Notre-Dame et St. Denis, oi ils feront des nitai-
res pour leur propre compte sous les nomet rai-
sun de C. A. MARCHAND & Cir,

L. MARCHAND & Cie,
Montrési, 11 mal ne

HPICRRIFS POUR FAMILLE
ASSORTIMENT GENERAL

D'EPICERIES
VINS, LIQUEURS,

PROVISIONS,
&e., &e., ke.

COIN DES RUES

NOTRE-DAMEET ST . DENIS.
LES Bousaignés ont nuvert, le ler, Mai cou-

Tant, un

Magasin d’Epicerles em Délail,
spécialement pourle

SERVICE DES FAMILLES,
Coin des Rues Notre-Dame et St, Denis, dana le
mag: lêque bloc de maisons, nouvellement érigé
par M. Prarr sur l'emplacement de l'ancien
Hôtel Donegana, où ile auront constamment en
tmomins un Assortiment trés-verié d'Lpiceries,
Vins et Liqueurs importés par eux des différents
murchés d'Europe et d'Amérique, le tout de la
meilleure qualité et dont ils disposeront à des
prix raisonnables

Leur expérience bien conuue dans cette bran-
che de commerce ot des relations très-étendues
en Europe et asx Fists-Unie lenrs permettent
d'espérer qu'ils ne solliciteront pas en vais pour
leur maison le patronage des familles.

Îls s'eforoeront de le mériter par l'attention
touto particulière qu'ils apporteront au service
de leurs chalauds.

Les ordres qui leurs seront confié, seront rem-
plis foyelement, idélument, avec ponctualité et
régularité.

UN SEULPRIX.

 

 

  
AVIS PUBLIC

Fonds d'Emprunt Municipal Con-
solide du Haut et

Bas-Canada-

ATTENDU que les Revents du Fonds d'Em-

prunt Municipal Consolidé du Haut et du Has-

Canada ne sulligent pas pour solder liutérét an-
nuel des Débeutures émiseset garanties par le

dit Fonds ; tr vc you des sornmies tres-considé-
rables ont été déjà fournies à même le Revenu
Général de la Province pour venir en aide audis
Fonds ; ET arraxou qu'en conséquence du l'in-

suffisance du dit Funds pour rencontrer ses obli
gations, le Gouvernement & été autorisé à ache-
ter les dites Débentures, tmais aucune disposition
u'a été faite concernant de nouvelies sommes a
être fournies et provenant du forenu Général

pour payerl'intérêt des dites Pébentuces.

AVIS PUBLIC
Rat par Îe présent donné qu'à compter du jour

de paiement de l'intérêt semi-annual #4 le 31
slécembre 1860, aucun nouveau payement ne se-

ra fait aueles Bons émis du Fonus v'Eurnuat
Mesicirar Coxsouivé bu Haut xt pu Bas-

Canapa, excepté des Revenus du dit Foude—
Les possesseurs des dits Fonds sont informés que
le Gouvernement du Canada est prôt à rurheter
les dites Débentures comy:létement au pair, lors
qu'elles seront présentées au Iteceveur Géuéra-

du Canada ou aux Agents Financiers à Londres

MM. Baring, Brothers & Cie, ot MM. Glyo, Mis

& Ole, après le ler de Jauvier, 1861, et Vin 8rd!
sera accordé sur les (lites Débentires au taux de
oing par cent par année, jusqu'au moment ou
elles seront présentées pour être rachetécs .

Pourvu quetelle présentation ait lleu dassl'au
née finissant le 31 décembre 1861.

T. D. BARINGTON,
D.R G.

Bureau du Receveur (iénéral, Québee, !
31 déc 1860—15—a

 

HUDON&GELINAS,
IMPORTATEURS DE

MARCHANDISES FRANÇAISES, ANULAI-

SES ET AMERICAINER, a,
rN

Montée

° >neurs et-

La ARE dat,

AGEYRRE,
UP VILLAGE DP L'ASSOMP PION,

 

C1 uai, Artuonlame “Plano« seront réparés et ac- i
‘dés sur ie plus court délai. Lea persou-

ir. à veulent a'abooser pouvant lui
écrire.

Cr tft 1456 oak

"BESIARDINS & GUIBORD,

 

 

 

AVOCATS,

RUR ST. VINOENT, No. 13, MONTREAL.
29 janv

BAUME
LE

MilL LE-GCOMMES.
Préparé c vu soin tout particulier,

 

PAR

M. AUGUSTIN PERRAULT.

CE flaume préparé avec dn sucre d'érable,

ont compusé de diverses gomimes, vi d'ext-ails

de différentes racines et écorces, d'une granle

vertu ; russi, les personnes qui en ont fait usage

en ont Aprouvé na acvlagement miraculeux,
duos lea maladies suivantes : Le ** Hume,” le

“ Toux opintatre," ls “Coqueluche,” 1e “ Croup,”
“ Pinfluenza, les “ Kuruutuen n, ” les ‘ Aflec-
tions des bronches,” “ l'Astiane, “ la $ l'ubisie,”

te‘ Maoque d'api la ‘4 Dyspepaie,” ec uns

toutes les * Débilisés générales,” (I soulage mer-
veillensenant lei malades dansie connurncement

+ Con omption,” et nie asm souvent dans
des dégrés avancos de cele terrible muladie.

M, PERRAULTprésente cr remcie avec con-
fance : les heureux effets sph'en ont éprouvé les
personnes qui s'en sont servies, 14 loi font consi-

dérer comme le remède par excellence, et te plus
effi-ece que l'an connaisse de non Jours. La per-
sonne qui en fers l'essai convenablement, ne vou-
dra plus employer d'autre reméde que le

BAUME DE MILLE-GOMMES!

Halle magique du
Préparée par

Mr. AUG. PERRAULT,
Pour Rhumatisme, Goutte, Douleurs d'Estomac,

de Reins, de Côté, Enflures, ke, ke.

 

   

  

 

Dr. Baker

BANDE SPECIFIQUE DU DR. BAKER
connu aujourd'hui par toute l’Kurope pour la
guérison des Rhumatismes, la Goutte, Névral-
fe Epitopsie, Maladies des femmes, tel que fai-
lessess, leucorrhée, mal de wairice, &c., &c., et

guérison certaine des maladies mercurielles
Cette bande est convenablement préparée

pour étre portée sur la peau autour du corps, à
is ceinture ; par |a personne la plus délicats sans
éprouver le moindre douleur, pour le prix d'une
plate ($1).

Bureau, No. 2, Ruelie Perrault ou cher Lamp-
lough & Camplin, ler juin—ak

DOUTRE, DAOUST & DOUTRE,
AVOCATS

BEAUHARNOIS,
ONT ouvert un Bureau au Village de Heau-

 

#ARCHAND & CIE.138, Rue St. Paul, Montreal.

M. & G., ent toujours en mains un assor-
plus variés de Marchandises ci-

« x qu'ils vendront à des prix tr
2.4 +0 plus, un Grand Assortiment de

"+ 16 ehoue et en oufr, Chapeaux
35 Mes ii nr

  

  

   

Ax HE Bb eenfrE aCiviin

PR. JOURDAIN,
DENTISTE,

125, Rue Craig, au coiu de Ia rus Coté,

DEPOT IYINSTRUMENTS POUR LES DENTS

Montréal 4 mai 1sé1--ap

TAPIS — TAPIS
LE Sousaigué à l'aonucur d'informer le Public

QU'IL VIENT DE RECEVOIR
PAR LES STEAMERS © CANADIAN “ET
SANGLU SAXON UN AKSORTIMENT

GOMPLET DE TAPIS,
“avoit

    

Tapis Velours,
“ Bruxelles,
%  Taplsseries,
“Imperial,
“  Superfins,
% Union et Chanvre.

ACER

BON ASFORTIMENT DE MARCHANDISES

nu

PRINTEMPS ET D'ETE
Y compris toutes

LES NOUVEAUTES
produites vur lea Marchés français «Langlois :

Robes de Mousseline de Chine
Do do de Perse riches
Do do Grenadine

Do  Barege frangais
Do  Boie brochee et de fan-

. taisie,
Tafetas Pompadoure
Do fagonne a Pois,,

Soie, Foulard fagonne
Sole giacee noire de tout prix

et droits
Fleurs françaises
Plumes et Ornements de tete
Rubaus, Garnitures pour Robes,

&c, Ke, &e,

JOSEPH BEAUDRY,
1-1, RUE NOTRE-DAME,

Vis-i=Via * Christal Bloc.
11 avril—tmk 

|
contre lew

 

“dn pn

werd Weer L100
nt conbulles à leur residence, Nu. 15,

à Street, Oxford Street, London, atlanuu
Qu'ils n'ont jatnais fait aucun voysge pour ce re-
wedv ni dau leur nià l'étranger, Ils pré-
munissent le public par cette auneuce contre
toutes personnes qui pe aérviraieut fraululeusee
sent de leur now,
La plus grande découverte médicale dusivele
Le bauzue de l'erry où * Syclacum ” restaure

les forces affaiblies lorsqu'elles sont épuisées
par les fulies de ln jeunesse , ue l'âge mûr et de
vieillesse. 11 opure une cure radicale et certai-
ne duns tous les cas de débilité nerveuse pru-
duite par de précoces imprudences, Ce rem-
de est ausal des plua #ficaces dans les cas de
apertnatocele, épuiseusent. incapacité dde parai-
tre en société, d'étudier et de se livrer aux affai-
tes ; pour lu courte haleine, indigestion obacur-
cisseiment de la vue, étourdissement, colique, m
ladie bilieuse «t du fule, constipation, hyatérie,
relächement, uathiue, jauuisse, isvre, lumbago-
goutte, rhumstisime, loux, rbutne, ulceres à la
gorge, uevralgie, insomnie, douleur aux mem,
hres, intereuption de cireulntion, ti« douloureux,
maladies clroulques «L pour toutes les maludies
des femmes, Cet iucomparalle remude et le
plus mirucuteux triomphe de Part sur la nature,
el est adupté ang deux seses. 11 al'otfet de rea
taurer «1 d'accruitre ln vigueur vaturelle de
ceux qui soutfrent de prostration eL de langueur
produites par ie séjour des Colonies ou des cli-
sats chauds. Des milliers de purounnes ont été

reudues à la santé et à ls vigueur par son usa-
ge, ainsi gue cela n été affirmé sons serment de-
vaut le tros-Lonoruble Mathieu Wood, lord mais
re de Londres et les Echeviis suivants: —Sir
Jolin Kamer, Geurge Scbuley, Ker, Joba At
kins Fer, et autres.

Pr x Ils par boutellle, ou qu.tre quantités
dai uns seule pour 339 , ce qui fuit une écor.o-
mio de 11a el ellec'nent en cloy boutelil ne
éconoui« dr £t 12 0,

  

    

    

  

 

   on) tuu'es les phares ce symibomes se-
coudaiieu et pré ervsiii cont:e soute :mpureté
in sang. Celle essence te recommande dans
tous les cas de maladisoù le nureureest non
seulement employé enns succés, mais qui cause
généralement la ruine de ls santé. Son ac'ion
est purement détersieetson effience influence
sur le syrtéme est incontestable,

Prix 11s., et (iia. par bouteille, donnant aus 5
ne economie de 118.
Essence brevétée et concentrée de globules de

copahu et de cubébe, revetus deaucre jar Per
ry & Cie.

Cuite agréable préparation de In véritab'e es.
sence du baume de Cojalm et du Cubèbe, quoi-
que sans aucun gout, conserve néanmoins tot

tes sue vartus curatives,
Dar tous lex cas de gonorshée, de scorbut,

d'écoulement, &c., un sim: le ess:i prouveru
l'efficacité de cet incomparable remede, Il agit
aussi sur | & poutnons, In vesae et les organe:
urinaires en les rendant dans leur é tt ssmitaire

Pris 11s. et 3.14, 1e boite.
Ju santé dépend «le la pureté du sang.
Pilules spécifiques de Perry poux la purifier

tion du sang.
Ce r-mé-le guérit r»d calomen? tou‘es les ma-

inclies de la peau, talles que le scorbat, écroucl-
les, nlcd:en, pus-ules ot ta hes de vonsseur au
v.sage où su: le corps.

Prix, 115 et 336 ia boite.

  

 

NEVRALGIE, RELACI NENT ET RPUISE- hermois, où Léon Dou:re, Rer, l'un d'eux, à
établi son domicile permanent,

1 juin=—ses

Pr. M. VENN
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able, Îcrra céquinitions at Barman Ses Bois da
a Cenronve, à danteéat,

CE. RÊLLE.
Agent des Hois de 1a Couronue,

nu dog Pais d= 1a Couronne, }
EARISEE TILES§)

ANT,
Une nonvelle édition augmentée de 190 pages,

| filustrée de 140 gravuces anatomiques coluriees,
:anr acter, vient dotee publiée. Prix Ze ad,

L'ANE SILENCIEUX,
Onvrage médical sur la nature, le traite

el 1a cure do ta déblite wervense et ph:
épuicsmeat, * «rmetocvle, lus maladies génita-
Lia prinnie- Lu <yutéme nerveux ot aetres mala-
au à “00 deux rexer, produisant un

   

    

Songs wc ce A farce morale et physique,
GET vo ugbilité «1 une incApacis

rave demontre clairement
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i * Aaron, Ringaton T. Rtoer, Nao nu,
© don, Cerl on, MM. Pramise, Nesserwar.
jee, mut Ua, Fothés Sareet, Bengal Hal-e and

we, Medical Hall, Ages.
at pans Montréal. LYMAN & Cle, Que
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Ecosse, ainsi que M, Wray
et des environs.

ne peut entrer en concurrence aver eux,
Le prix est d'environ la

res,
Montréal, 13 Join 186].~smk
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dre leurs repas à la tale d'hote.

14 mai se, Pants © avril 18C1—emte

RS———

mort pénetre sans la cercle sie nos amis, es pri
défunts ont suceomleé à nue maladie contagieuse. Nous ne sauripns trop recommander au public

de s'adrerser a marasin da M. WRAY pour se procurer l'un de ses CERCUEILS IMPERMEA-

BLES l'ATENTES, qui éloignent ivre mauvaise cdeur où infection. Durantl'année dernière, ces

a ont été pleinement épirouvés pur lo transport de plusieurs corns en Angleterre et en
peut le cectitier par des nitestations de noimhreux citoyens de Montréal

115 8 nt d'une bells couleur de boi: de rose, brillamment polis et montés d'anses,

de plaques et de via enargent, taadis que quant é la garniture intérieure, aucun Cercueil importé

MOITIR “¢ celnl deandé dans tout autre
Ou ne ent «e procurer les CRRCURILS INPERMEAGLKS PATENTES DE WRAYqua son

établissement, No, 115, grande Rue sn Faubourg $1. Tavrent, oi il offre aussi en vente une grande

variété de Cercue-la de toute sorte ninsi que tous les vhjets qui se raitachent aux entreprises finé-

Ensen:e concentrée el vétersive de Pe y, re- |bi

Qutre Tn able oF Lldte nuverte depuis T heures As
et de & heures juaqued 8 ; 11 5 à auacl ane table privée pour

eelMac LM - _

LA MINERVE 18 JUIN 188l.

CORBILLARDS.
Mu F. X.CTSSON prends la lider Lé d'unaune

cer au publie qu'il «‘vat prucuré de NOUVEAUX
et MAUNIFIQUES CORUILLARDS, eucore
plis splendides que ceux qu'il avaitauparavent;
ain-i que de MAUNIFIQES ATELAGES CUS-
TURES de DECIL, ct qu'il louers à aussi bon
wad che ga partout ailleurs,

Les persunues qui voudront bien l'honorer de
leurs commutes, pouvent-Étre certaines qu'elles
sstuut besbçuup Bricux aervies que par le passe,
sous le rapport de lu bewité des CURSILLARDS,
de La poucttalits et du Lun marché,

Toujuurs en uainä un azsurliuent complet de
CKRCUEILS DE TUCS PRIX.

F. X. CUSSON,
69, Rue St, Joseph, Montréal,

 

  

4 avril —smk

A Vendre a Comstitut.
Un terrain siiué sur ls rue dea Allemands

entre Ing rues Craig et Vitre de T3 pleds de front
sur 103 pieds de prutoudear, ce terrain dépend

ue ten Fleury St, Jean, écr,
dresser id

JUSRPH BELLE,

J. H. TRRROUX,

  

Gus

Montréal, 23 sov. 1860.
€ be LORIMIER,

AVOCAT,
ETUDE, No. 21, PETITE RUR ST. JACQURS
suivra les Circuits de Benuliainols ot Soulanges.

Mr, T. C. de LL. & ouvert un Bureau au Côteau-
Landing.
Montréal, 23 avril,

Rue McGill, Montreal.
28 Sept, 1860.—a k

AWHe

NOUR, sou-sigüés, informons nos Amis ut le
1'u' lic en général que nous fe-ons affaires comme

MARCHANDS A COMMISSION,
I'UUR LA VENTE DE

Toutes Especes de Produits.

Nous wuronstoujours en main

Rum, Eau-de-Vie, Yin-de-Forte:

Kherry,Geniéve, Vinaigre.

 

 

 

 

Parasols frangais a la marquise ET TOUTES ESPECER DE SIROPS,
Manufsetarés par M. N. PIGEON, ci-devaat

Pigeon, Sauvageau & Cie.
—mAUbSE 10e

WHISKEY, ALCOOL, &c.
T'ous les o:dres sezoni prompiement exécutés.

TOURVILLE, GAUTHIER & Cie,
55, Rue des Commissaires.

Montréal, 106 mai 188}. —k :

Ecole Modele de Montreal,
NO. 2, RUE ST. CONSTANT.

ATTENDU qu'un grand nombre d'élèves des
bautes classes de r'ét'blissément ci-dessus sont
employes dung les altiites ot que Jrelauer élè-
ves des clusses infreures ont été avancés on
pant admattre d'autres cloves cans lew deux
elusse

Lesparents qui désirent se prévaloir de rom-
Trent avantages qu'eitre cette Ecole «huiaie fe-
rent ben, vir le nombre limité, de faire leur de.

 

 

1 mande sans délai, su Principal.

On y donne nne duration soignée argluise,
française, coumerciale ct maihématique, à des
pris tréz-moitérés.

l'our des détails, s'adicscer à "Feots
WAM. DORAN,

Principat.
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ercneit auaîtot quil en est besoin, eù if wat hun de aavuir où, lorsque 1a
paiement durant les chaleurs où lorsque les

 

magaain.

 

HOTEL CHAMPAGNE,
RUESUSSEX, PRES DE LA CATHEDRALE,

Et à cing minates du Chemin de Fer et des Bateaux à Vapeur

CDNVU(EE Cie)

LE propriétaire de cel immen:« établissement, commandant la vue de l'Ottawn, des Chaudières,
So tidemn, vl ntl ajouter un prod nombre d'améliorations (ui lui permettent d'oifrirniaintenant

Outre un numbre de chambres qui vi
y à pluaivure enlons et chatabrea à coucher, extrémement bien
tre ponvent «tte entiereisent séparées du bruit, oulinuirement

nent d'être

M, jesqu'à 0, de midi jnoqu'à 8 heures P, M.
» fo familles pris ésletraient pas pren-

Attaché à l'Etablissement 11 y a nuasi une vaste cour ot de bonnes écuries où les voyageurs de
Va cacipagae vennot eu ville avec leurs voitures, peuvent ler Isisser avee sureté.

Knfi le Propriétaire n'a regardé À aucuse dépense pour mettre son Hôtel sur un pied d'égalité
avoc les micilleures maitons ds en genre, soit & Ottawa, Moniréal, Québee où ailleurs,

ISIDORE CHAMPAGNE, Proprietaive

. I

* MRILLEUR ORIGINAL DISPONISLE

\

 

BUREAU DE POSTE.
Montrés! 13 mal 1861.

ARRIVIÉES ET DEPART DES NALLES DE
MONTREAL.

AER RDAOODDOOmW ®
Lsstssesissevzss2es
LATTES

ÉAEEREUEENCES LENZER
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ouverts jusqu'à 34S
do 630 amET30PN

[3] do do do 7.45 au 34524
do T45au&3tHeu[4] do >

—CORÉTLLARDS.

[1] Bae, du C.
[2} du do

 

 

LF Boussipné informa laa Citoyens ot ses amis
qu'il à achete les CORBILLARDS de Mr. F. X.
CUBSON et qu'il coutinurs de mettre au service
dumile à dus prix raisonnables.

nifique Corbilinrd neuf, pour lequel M.
chargeait $12, sers loué maintenunt $8,
IMENT GENERAL DE CERCUEILS

GEORGE (GROVES,
No. 16, Petite Rue St. Joseph.

Montréa), 15 déc

   

  

 

 

VENTE

Par Autlerite de Justice.

SERA vendu et adjugé au plus bant et der-
nier enchériseeur, MARDI, le VINGT-CINQ du
courant, à DIX heures du matin, sur lea li ux :
UN Emplacement déjradent de In communouté

de liens qui à existé entre Pierre Duchuine,
pêre, et défunte Henriette Falsrdean,ais el
situé en lu cité de Montréal, faubourg Qué-

ve, quartier St. Jacque , <ur L
tion, de ln eunieuunce deg
de front sue soixente-et-qui
fondeur, plus ou moins, mesure française,
borné en front pur la dite rue Visitation,
Jar derrière à Jean-Marie Kmond où ses re-
préseniants, d'un coté Prudent Desautels,
de l'autre coté Cajetan Eylow : aver une
ranjson en bois, à Un étage ct d deux votés,
tu hangard et autres petites dépendances
desaus construite,

Pour plus amples informations, s'adresser au
Notaire Enussigné,

Ul. GIGUERE,
NP

Montréal, 6 juin 1861— tad

A VENDRE DE GRE A GRE.

UNE JOLIE TERRE située à la Côte-des-Nel-
», Parvisse de Montréal, voisine de la terre de

À duccess:on de feu P. P. Lachapelle, Pour lea
conditions s'adresser sur les lieux à ANTOINE
LEMIEUX, propriéta re, et à Larbine à JOSEPHI
AUSSEM, Notaire, et au soussigné à Montréal,

L. 8. MARTIN, NP,
Ruelle des Fortifications.

  
  

 

  

 

 

 

 

23 mai.—d

AVIS PUBLIC.

LES soussignés, en leur qualite de Syadics et
Séquestres à la cession de biens fuite par MI-
CEL LAMBERT, Commergaut de la parolsse
de Bt. Guillaume d'Uptun, pour le bénéfice et
l'avantage de ses créanciers, dunsent avis public
que HAiSDI, le TRETZIEME jour d'AOUÛT pro-
cham, ils ofricont cn vente, à l'encan, les pro-
priétés suivantes désiguées comme au.t à l'acte
de la dite cession :

lu. Une terre on culture située en lu paroi se
de St. Guillaume d'Upton, de rang du
township d'Upton, contenant deux arpents
de front sur vingt-ciny arpents de profon-
deur, plas ou nicins, tenant en fron! au
chetuin publie, en profondenr au cordon du
fe rang, d'un coté à Uhs. Landry et de l'au-
Le côlé à Brun au Cauclion, avec une mak
sou, grange, élable et autres dépendances
dessus construiies.

20. Une autre terre située au même lieu, sur
le Ze cauxe, coutenaut quatre arpenta de front
sur vingéciay arpents de profondeur, plus
ent moins, tenant en front au chemin publie,
on protondeur « la seigneurie Deguise ; d'un
côté à Louis Vincent, et de l'autre coté à
J. R. Guéry, sans bâtisse.

30. Une autre terre située ap méin« lieu, 4e
rang du dit township, comtonant seux ar-
pente moins deux perches de front sur eavi-
on vingt-sept arpenta de profundaur, tenant
on front au chemin public, en profondeur a
Plesre Cournailiier; d'un côté nu chemin
pub fe et de l'autre coté à J. B. Tessier, avec
aussi maison, grange et étables dessus con-
teuites.

40. Eufin, un emplacementsitné an village de
1a dite paroisse de St. Guillaume d'Upton,
contenant environ un demi arpent de front
sue Un arpent de prefondeur, tenant en front
an chemin public, en profondeur à George
Rivaré, d’un côté à Louis Laeur et de l'au-
tre côté, partie à la corporation acolaire et
partie à le succession de Théophile Paradis,
avec une maison, Une grauge, un babgar,
une remise, une étable eb autres dépendan-
ces dessus construites

La vente aura lieu à lu porte de l'Eplise de St.
Guillstise Jf Upton,

Tes conditions seront donaées le jour de ln
vents sur les Hux.

K. HUDON,
L. J, BELIVEAU.

 

 

__terjuin.— drink LL

ORGUE A VENDRE.
UN ORGUE qui pourrait (réz-bleu convenir

à une église de campagne est eu ventoë ln rési-
dence de Mme, ©. A. RITUHARDSON, à L’A-
cadie, on en lemande 450. Termes faciles.

B'edresser chez elle à L'Acadie ou à MM. DU-
ROCHRR & PARENT, Narchands, No. 186, rue
Notre-Dame, Montréal —4 juin- cip 

Par Autorite de Justice.

MARDI, le VINGT-CINQ de JUIN courant,
à DIX heuresavant ruidi, seront vendus à l'en-
chère, à la porte de l'Eglise de Bt. Hr:no de
Montasviile, les IMMEUBLER ci-après désignés
appartenant à ANTOINE HUET dit DULUDE
Kenior et à ses enfants, sevoir :

lo. Une terre située dansls dite paroisse de

St. Bruno, seigneurie de Montarville, au pre-
mies rang des Ftangs, de la conteuauce de
trois arpents de front sur vingi-eity arpesta
de profondeur, piua où ng, tant qu'es

profondeur, tenant par uu bout au N.-U, au
cordon entre la dite seigneurie de Montar-
ville et celle de Boucherville, par l'autre
bout au 8.-E. au second rang des Eisus,
d'un voté au NE. u Edouard Tremb'ay tils
at de l'autre coté au 8-0. a Is veu
titiers Jean-Baptiste Chef, en culture, &
une maison, grange, étable et autres bati-
twents dessus construits,
Une purtionde terre si.tée en la dite paroisse
de st, Brunaet Heigneurie de Montarville, au
second reug des Eiangs, dels eunteuamce
de deux arpentsde frou, sur trvis arpeuts
quatre perehes ot rois piedade profondeur
dans la ligne N.-F. et deux arpents sept pers
ches et trola pieds daus la ligne S.-U., plus
ou moing, sans geraasie de mesure précise,
tenant par uis out su Nord-Usiest & Moine
Menoitet Henri Cicut, par l'autre bout au
Bud-Kstetd'un coté au Nord-Est à Fran-
Gols Ménard et de l'autre côté au Sud-Ouest
à Jérémie Sonecal, en boir de bout, sans
bétiments dessus construits,
Une portion de terre située au mba leu,
aurang des Vingt-Cing, de la vontenance
d'uo demi-arpeut de front sur vingl-ei y ar-
peuts de profou leur, plus où moias,tant en
front qu'en profondeur, tenuni par un bout
au Nor1-Ouesl, à une baze tirée put à séparer
les terres de ce rang d'avec ls savane, par
l'autre bout au Su au rang deo ls Rebus.
taliere, d'un côté au Nord-Est à Alphonse
Jodain et de l'autre côté au Sud-ncst à
Louis Viger, en bois de bout, =ans bétiment
dessus coustruit.
Eufin une portion de terre eituée dans la pa-
roisse de Boucherville, au sixième rany, de
la conteuance d'un arpentet cinq perches de
front, au trait quarré Nord et d’un a: ent
trois perches et aix piefs au trait quarré
Sud, plus ou moins, eur quinze arpenis de
profondeur, cu environ, tenant par vu bout
au Sud au cordon entre la Belgueu:je de
Boucherville et celle d+ Monterville, par
l'autre boutau Nord et d'un côlé au Bud.
Ouest à Fra çois-Xavier Robert et de l’autre
«été au Nord-Bat à dame veuve Joseph Trem-
blay, en culture, sans bâtiment dessus con-
wtrult.

Lesconditions seront données lors de l’adjadi-
eation, ou pourra néanmoins les connaître avant
en s'adressent aux Notaires soussignés, à Boucher.
ville.

La. LACOSTE,
N.P.

I. A. QUINTAL.
N.P
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Boucherville, ! juin 1861.—bi

Vins dégémérés ou aigris.
LES VINS TOURNÉS ou AIGRES ont per-

da beaucoup de lear valeur et sout même peu
propres au uélange avec d'autres vins, Cu ne
doit cependunt point pour celu les perdre puis-
qu'il existe un moyen de les rétablir,

J'amélivierai pour qui le désirera toutes sortes
de vin qui nurait pris de l'aigrear où qui se serait
altéré. Je n'emploie pour adoucir, ni carbonate
de soude, ni niurbre pulvérisé, &e.. qui enievent
au vin, outre l'acide arétique, son acide tartrique
et une partie de'son tartre, Je auïs comblen est
funeste Vemploie de "a Jitharge, Il est ane mé-
thode de corriger siniplrment l'excés d'acide uvé-
tique, vu Iainsuut au vin toutes acr qualités par ti-
culières, NARCISSE PIGEUN.

Mouiréai, 13 juin—Aip

“AUX
Libres et independants Flecteurs

du Comté Laval.

MESSIEURS,—Sollicité par un grand nombre
dai des diverses paroisses Je ce cumte,
Ly me vitae Candils à l'Election que va
nécessiter la lin prochaine Jde ce l’milemeot ©
encourage d'ailleurs par l'appui généreux d'hoï
mes influents de vette division @ ectoraie, j'ai
vu devoir céder à tant de Li nveillance et à Une
ni grande marque decui silération et me décider
à briguer l’hounc ur de vous repreenter. Je vie 8
done anjour.’hni tm'ottrir & votre confinaue et de-
mander vos anilrages.
Sans ètre homme de pari, je lois a la vérité

de déclarer que mupol tique est 1 Lérale et cun-
servatrice. Indépendaut pur position et par ca.
vactere, je suntiend;ai toste Administration dent
lc programme sera avantageux su pays ei taut
qu’ell- admi istrers In couse publique. Je
repousserai, au € , celle dout à poli ique
bounrait en compiomet re les intéréts eia pros-
périté.
Cet exposé et la coinalssance que vous avez

tous de moi pourtal-nt me dispenser d'en dire
daventag:, co, endnnl, punr votre sa:isfaclion,
je me permettrai d'entrer aus quelques détails
ai d'exposer mes vues sur les grandes questions
qui ag tent a. joura'hui l'esprit publie,

lit d'abord l'Kdacation, indipensabie au pespe
de rette province, s'i1 veut bi n remphir la sais-
alun que ln Providence lui à coutiée, l'édaca-
rion, dia-je, Trouver en moi un ami dévoué.
Kat il lcxoin d'ajouter que je suis opjusé aux
Reoles Muxtes ?
Je m'oppuscrai encore à l’incoiporation de

touts socie és rec eles vu sociétésl’oliticu-ke-
ligieuses. Faciliter la colonisation des ter es iu-
cuit-s du Canads, c'est enpécher l'émigration
de notre vigoureuse jeur esse vers les pays étran-
Gers : c'est ia porter a diriger ses pas, en laissant
le toit paternel, vers ces immenses forits qui
di-paraitra ent b.entôt sus la coynée de ces ro-
buates et intelligents pioniers :p -int ouvre plus
patriotique, elle « ma sympaih €, et mon appuile
plus corsial lui est assuré. Je me dés onerai à In
cause de l’agriculture, source de rich ssez jour
notre pays ; l'améliorer et l'encourager pers un
des grands obje s de mes travaux parie mentai-
res (Jéjà le commerce à fait un grand pas dans
la voie du pr. grés par les iravaux exécutés:
d'ausres sou:à l'état de projet et auront { ute
mou at ention.-Promonvuir et feciliter Vind.s-
trie nationale, cette autre source de prospérité,
seru l'objet de mes sons les plus as dus, Jd'up-
poserai, avec énergie, toute tentative de détrui-
re l'égalité de lareprétentation entre Jes deux
sectio. s de celle province, quelque soit Ia po, u-
lotion de l’une et de l'autre, L'hydre affreux 144
Vintempérence a fu t, pur le passé, «| grands 1a-
vage. dans notre beau p errussé depnis pour
13 zele at le patrintiame du clergé de toute vette
y rovi.te, ce monstre parait voulois rel. ver le té-
feet déji ufat n notre société, de nouvelles
pisies qui sout bivn profondes: armier cet | fi-
ime destructeur (des [lus beaux sentiments de pa-
t jotisme qui soit das le cœur d'un bon citoyen
el détruire son œuvre est rans contredit un des
grauds levoies du Légisisteur. Je n'y manque-
ai | 88. Je ferai tout en mon pouvoir pour arrè-
ter, ei je soutiendral toute mesure qui aura pour
effet de furre disparaître 1 s moyens de corrup-
tion qu'on emploie souvent dans nos luttes élec-
torales et les dépensre considernbles qu'elles oc-
casionnent, convaineu que ce aystème inique et
imtoral +st grandement opposé à ie prospérité
du pays. ( Permeilez, messienrs, qu'en passant,
je déciaro hautement que je mengage, Suus hun-
neur, à ne faire pour ou à l'oceusion de cette
élection, aucunes slépenses qui ne soient stricte.
ment autorisées par fa morale et la lof de mon
pays.) Diminuer len dépenses dans ies divers
départements publies, autant que fours le per-
mettre la bonne administration du gouverne
ment, changer le nystème actuel d'emprunt en
figant un taux au delà dequel il ne sers que per-
mis de préter l'argent, et qui voit conforme à
l'enselgcement de l'Eglise ; travailler afin à
tout ce qui pourra conitibuer au bien général
des habitans de cette province : tel est l'engage-
tent que je croirai contracter, si vous me confier
le mandat de ce conté ; j'y ecraifidèle.

Pulssent moos vues sur ces quostions rencons
trer tes vôtres ol me mériter cette confiauce que
doit posséder celui qr.i nesume ls responsabilité
de mandataire du j ; il en ert ninsl, jo ine
trouveral beufeux et Lonoré de vous représenter
dans les Commmnnes du Canada ; silen est ane
trement, ju me soumettrni humblement À ce vers
dict et retournerai jouir paleiblement des done
ceurs de la vie privée que je ne consens à 1-ls-
ser, qu'afin de ie rendre utile à mes compatrio-
tes qui m'auront soutenu par conviction el élu
paf devoir.

Je suis avec considération, Messieurs,
Votre trer-hamble serviteur,

Jon #. BRLLKROSE.
1. Vincent de Paul, (tjula -k—h

  

   

 

  

  
   

    

     

 

  

NOUVELLES

MARCHANDISES

BON MARCHÉ

J. B. DUFORT,
Ci-devan: Commis chez M. R. P. Briam, a

ourer! le Magasin el-devant occupé par M. P.
B, Banvacx

No. 63, RUE NOTRE-DAME

Fuseigue du

PAVILLON BLEU, BLANC, ROUGE
Avec un Assortiment de

Marchandises Sèches.
—CONSISTANT BEN :—

Drap, Casimire, Tweed, Desking, Satinetle,
Drap a Manteaus, Monsseline de Laine, Mour-
veline de Laine Francaise, Cobourg Neir,
Cobourg de (‘oulenr, Alpaca, Mobaire, Echar-
pes en Cachemire, Echarpes en Harege, Pu-
trons de Roles en l’arège, Patrons de Robva
en Mousseline, Gros de Naples, Parasols, Collets
Brodés, lias, Chanssons, Gauts, lodiennes, Co-
tons, et une yuantité d'Articles trop nombreux
pour être roentionnés,

KP"Và que les Marchandises ont été acheter 3
pour ARGENT COMPTANT,je pourrai les vene
dre & des PRIX TRES-REDUITS.

‘Toutes Marchandises ronsquées rn Chiffres,

 

TERRES

L’ORDONNANCF

OTTAWA
VENTEEMISE

LA VENTE

LOTS DE VILLF

Ottawa,
ANNONOÉE POUR LE DIX D'AVRIL EST

EMISE.
AVIS
SERA DONNE DU

TEMPS ET PLACE DELA VENTE
Par ordre,

WF. COFFIN,
Agent des Terres de l'Ordonnance

 

2 avril

 

UNE SIERSION de Ia COUR du BANC DT
LA REINE, ayant JURISDICTION ChMI-
NELLE dans et pour le Dintrict de Montréal,
sera tenne au Palais de Justice, vo la cité de
Montréal,

LE VINGT-QUATRE DE JUIN COURANT.
à DIX lieures de l'AVANT-MIDI, En consé-
quence jo donne avia à tous ceux qui auront à
poursuivre toute personne maintenant détente
dans la prison de réforma de ce District et à tou-
1es Autres peracunes, qu'elles y soient présentes.
Je dor.ne anes! avis à Lour Juges de Paix, Uore-
aires et Officiers de ln Paix, pour le District,
sundit, qu'ils niente vy trouver avec tous leurs
records, indictements et Autres documents, pous
faire tout ce gui leur appartiendra ou & clacon
d'enx de faire dans leurs capacités respectises.

JOHN BUSTON,
Shérif.

bureau du Rhérif,
Montréal, à juiu 1861—20—si$

 

CHEMINS DECOLONISATION
Bureau de l'Inrpecteur des agences, ¢

St. Hyacinthe, 19 juin 1861, -$
AVIS est donné que des aonmissions seront

Pe

reques & ce Bureau et à celui de John Feltan,
Reuier, Agent des Terres de la Conronne,à Sher-
brooke, jusqu'au 1er JUILLET prochain :

lo. Pourin confection de buit milles de che-
min, & parte du cheminde la riviere Copn
eut, au Ge rang du Ileretord, allant vers 16 Nur,
À traversl'utigmentation de ce Towsablp @.Auch-
land ;

to. Pour In confection de cing milles de che-
min, entre le chemin de fer de la riviere à lu
Loutre (Outer Brouk road) et le las Mégantiv, «
travers ce Township de Hutupelon,

L'an et Pautre cheming deveout tre faite sui-
vont certaines spécifications qui seront dépovees
au Hureau du dit M. Fehion, à Shertrouke et .
Bureau, à St, Myuacinte, le 17 du présent
La constrvetion du ler do: ces chem

donnée, si les coutracteurs le désirent, en deux
parties,

les soumissions devront étre faites à tant le
mile,
Le tiers du priz sera payé aux, contracleur:,

dans chacune des entreprises, des que les contrats
où marchés auroti $té conclus ct appronyés par
le département dex Terres de la Couronne on por
ce Bureau; le 2nd tive sera payé lorsque la moi.
tié deg entreprixes aura été fuite et le reste aprés
que les ouvrages, aprés avoir été complétés, nu-
ront Été examinés et reçues pat (rois Experts dont
va sera fuminé par ve lureau, un autre par te
cantracteur et le Sete par les deux précéds..x,

Le Département des Terres de la Couronne ou
ce Bureau ne woblige pas & accepter ies suinni-«
sions qui seront lez moins élevées, mais so résui-
ve le droit de choisir celles qui offriront lu eile
leure garantie de l'exérution des entreprises.

Les cuutracteur- devront donner, chacun, eux
cautions solvables,

T. HOUTILEIRR,
nap, des Agences,

  

  

  

    

13 juin—ai
  

A LOUER,
UN RKZ-DE-CHAUSSE et trois Cham-
bres nu troisième étage, à une famille qui
n'aurait point d'enfants er dann laquelle it

suralt uns personne qui prendrait soin de]
ureaux, laquelle tern rémunerés d services.
S'adresser au No. 40, Petite Rue St, Jacques.
Montréal, 2 mai

LA MINERVE,
INPRISKE RT PUBLIFE FAK

DUVERNAY, FRERES,
RUE AT. VINCENT, A0 10

LES MARDIS, JEUDIS ET BAMEDIS MATINS

Abonnement, #4 par an.

EDITION HEBDOMADAIRE,
PARAIZEAYT TOUS LES VERDREDES

Abonnemecut $3 par an,
PAYAOLES D'AYANTF
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